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ÉVÉNEMENTS 
Le séparatisme rhénan poursuit 

ses progrès. — M. Poincaré 
parle de la sécurité de la 

1 Franfie: il écarte deux solu-
tions qui n'en sont pas. — L'ac-
tivité diplomatique de Strese-
mann subit son premier échec. 
— Pourquoi la politique du 
chancelier n'a-t-elle pas réus-
8i ? — L'entrevue Baldwin-
poincaré et la solidarité fran-
co-britannique. 
Le séparatisme rhénan fait des pro-

grès considérables ces derniers temps. 
Presque chaque jour, de nouveaux 

croupes se créent, tant en Rhénanie 
qu'en Westphalie et dans la Ruhr. 

Dimanche, à Aix-la-Chapelle, dans 
l'ancienne cité du couronnement des 
Carlovingiens, a eu lieu une assemblée 
qui a réuni plus de 12.000 séparatis-
tes de la région. 

M. Matthes, chef du parti « freie 
Rheiniand » de Dusseldorf, présidait 
le congrès ; il fit ressortir avec insis-
tance la nécessité pour la Rhénanie et 
!u Ruhr de se séparer de la Prusse. 
Mais pour cela, il demande l'appui 
moral de la France et de la Belgique. 

M. Dietz, de Dusseldorf, déclara, de 
son côté , ciue la Rhénanie et la Ruhr, 
qui ont été jusqu'ici la vache à lait 
de Berlin; sont décidées à ne pas être 
attelées au chariot du Reich, embour-
bé, pour Le sortir de l'ornière dans la-
quelle il s'est engagé' par sa propre 
faute. 

A la fui de l'assemblée, la résolu 
tion suivante a été adoptée à l'unani-
mité: • ■ ■ j. 

Les- membres des différents partis 
séparatistes rhénans, réunis le 16 sep-
tembre 1923, à Aix-la-Chapelle, en 
Westphalie, se refusent dorénavant à 
obéir aux ordres du gouvernement de 
Berlin : demandent la création d'une 
Ehénanie souveraine et décident qu'il 
tst de toute nécessité d'entrer de 
suite en pourparlers avec les autorités 
interalliées pour la reprise de l'admi-
nistration des pays rhénans par les 
^présentants élus par les partis ré-
publicains. 

Ainsi, les réunions du parti sépara-
tiste se succèdent sans arrêt. 

Toutes les villes organisent chaque 
dimanche des réunions, fréquentées 
par plusieurs milliers d'adhérents, et 
Ç comité directeur de la Ligue de 
l'indépendance rhénane s'est vu dans 
1 obligation d'imposer un tour à cha-
que ville, afin que les orateurs et les 
«légués des autres villes puissent as-
sister à toutes les réunions. 

La Ligue de l'indépendance rhéna-
ce organise pour le 30 septembre une 
' tournée rhénane » qui doit réunir 
a Uusseldorf 150.000 à 200.000 mem-
bres du parti séparatiste, venus de 
ous les coins du territoire, pour 
x'imer hautement leur désir d'une 
rpubhque rhénane pacifique et indé-
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P^Uit M. Poincaré a été très décl aré 

« Un pacte de garantie, quels qu'en 
soient les signataires, ne saurait avoir 
pour nous aucune valeur pratique, 
s'il ne nous assure, en cas d'attaque, 
un secours militaire rapide et effi-
cace. 

« Non merci ! si l'on ne nous offre 
comme caution de notre sécurité que 
des pactes de ce genre, ce bloc enfa-
riné ne nous dit rien qui vaille. » 

Et, pour établir le bien-fondé des 
conditions posées, le président du 
Conseil a rappelé : 

« Nous avons été formés à l'ap-
prentissage de la douleur. Elle nous 
a donné une expérience qui ne nous 
abandonnera plus. Nous avons trop 
souffert pour n'être pas désormais at-
tentifs et circonspects. 

« Nous ne nous laisserons pas leur-
rer par des appeaux. Un peuple 
averti en vaut deux. » 

En définitive, par ses discours de 
dimanche, M, Poincaré refuse nette-
ment de laisser placer les conversa-
tions éventuelles entre la France et 
l'Allemagne sur le terrain où tentait 
de les amener le chancelier Strese-
inann. 

Refus pour les réparations ; refus 
pour la sécurité. 

Le chef du gouvernement franç/aia 
oppose, une fois de plus, aux sug-
gestions, propositions de ses contra-
dicteurs la charte des droits de la 
France que représente le Traité de 
Versailles. 

Ainsi se clôt par un refus de la 
France la première phase de l'activité 
diplomatique du ministère Strese-
mann. 

C'est également un premier échec 
que subit le chancelier. 

Et pourtant on ne saurait invoquer 
]à raideur, le manque d'esprit de con-
ciliation du Premier Français. 

Depuis l'arrivée au pouvoir du ca-
binet Siresemann, la diplomatie fran-
çaise s'est attachée à ne lui manifes-
ter aucune hostilité préconçue. 

Paris a soigneusement évité tout 
ce qui pourrait empêcher Berlin 
d'exprimer toute sa pensée et d'affir-
mer sa vraie orientation. 

Le refus de M. Poincaré ne vient 
qu'après plusieurs semaines d'expec-
tatives. 

Et ceci lui confère tout son sens. 
* ** 

M. Stresemann a échoué pour plu-
sieurs raisons. 

Les offres de paiement sont vagues. 
Les garanties qu'il a proposée: 

sont fallacieuses. 
Quant à la cessation de la résis-

tance, M. Stresemann ne le conçoit 
qu'en échange d'une vraie capitula-
tion franco-belge. 

En un mot, sur toute la ligne, ses 
propositions sont inacceptables par 
la France. 

Que vont penser les Allemands de 
ce premier échec du nouveau chance-
lier ? 

Ils attendaient de lui avant tout une 
piompte liquidation du conflit franco-
allemand de la Ruhr. 

Or, ce dénouement apparaît comme 
rien moins que prochain. 

Sur un autre point, le cabinet 
Stresemann connaît un échec : le pro-
blème financier. 

Ne s'était-il pas assigné pour tâche 
primordiale l'arrêt complet de l'infla-
tion ? 

Celle-ci, pourtant, n'a point cessé 
de croître, et le montant des marks 
en circulation atteint des chiffres fan-
tastiques : n'a-t-on pas créé des cou-
tures de 500 millions, prélude des 
coupures de 1 milliqrd ? 

Les conséquences de cette frénésie 
du papier-monnaie ? 

La radiation de nos cotes du mark, 
désormais sans valeur effective, est 
un fait accompli. 

*V 
A maints indices qu'il serait trop 

long de rappeler ici, il apparaît que 
la politique de M. Stresemann ne fut 
qu'une tentative pour obtenir, pa; 
une tactique nouvelle et plus subtile, 
notre départ de la Ruhr, grâce à l'ap-
pui de la Grande-Bretagne. 

Car Berlin n'a pas encore renoncé 
à l'espoir d'obtenir en majeure par-
tie son salut de Londres. 

Espoir voué par avance, à la dé-
ception, mais très tenace. 

N'a-t-il pas son fondement dans la 
divergence des politiques française 
et britannique presque sur toute la 
ligne ? 

'Voilà précisément ce qui devrait 
faire l'objet d'une salutaire mise au 
point entre Londre et Paris. 

Comment n'être point frappé de la 
multiplicité des incidents qui surgis-
sent de tous côtés, spécialement du 
cité des Balkans '! 

il y a là, pour la paix de l'Europe, 
autant de menaces latentes qu'il con-
viendrait de conjurer. 

Or, de moyens, il n'en est qu'un i 
la communauté de conduite de la 
Fiance et de la Grande-Bretagne. 

Donc, c'est à l'établissement de 
celle-ci que les dirigeants des deux 
pays devraient en tout premier lieu 
s'attacher. 

Précisément, M. Baldwin, après 
plusieurs semaines de repos, vient de 
flirjé sa rentrée sur la scène politique. 

Il s'est entretenu mercredi avec M. 
Poincaré. 

Qu'a donné cette rencontre des 
deux Premiers ? 

On l'ignore encore exactement à 
l'heure où nous rédigeons ces notes. 

Mais, ce qu'il faudrait c'est que le 
contact pris "ne fût plus coupé et que 
MM. Baldwin et Poincaré réalisassent 
enfui l'unité de front diplomatique 
franco-britannique. 

M D. 
——■—>«< ;— 

La législation des accidents du travail 
datas l'agriculture 

Nous avons signalé que deux dé-
ciets avaient été signés en date du 29 
juillet, relativement aux formalités 
d'application de la loi du 15 décem-
bre 1922, étendant aux exploitations 
agricoles la législation des accidents 
d.; travail. Voici le texte de ces dé-
crets parus au Journal Officiel du 30 
août : 

ï. — ARTICLE PREMIER. — Les 
exploitants visés à l'article 4 de la loi 
du 15 décembre 1922. qui auront con-
tracté une assurance en vue d'adhé-
rer à la législation sur les accidents 
du travail, pour eux ou pour ceux des 
membres de leur famille visés à l'ar-
ticle premier, paragraphe 2, de la loi 
précitée et 'qu'ils auront désignés ou 
pour leurs collaborateurs occasion-
nels, devront faire une déclaration 
d'adhésion à la mairie du siège de 
leur principale exploitation, confor-
mément au modèle I annexé au pré-
sent décret. Il leur en sera donné gra-
tuitement récépissé conforme au mo-
dèle II annexé. Ils devront présenter 
en même temps le contrat d'assuran-
ce souscrit par eux, sur lequel le mai-
i e mentionnera les date et heure de 
la réception de la déclaration d'adhé-
sion, suivant formule indiquée lau 
modèle III annexé. 

La législation sur les accidents du 
travail agricole deviendra, dès lors, 
applicable de plein droit à l'exploi-
tant ou aux membres de sa famille 
visés dans la déclaration travaillant 
avec lui ou à ses collaborateurs ocea-
f.'onnels, dans les conditions ce sa dé-
claration d'adhésion. 

ART. 2. — Au cas de résiliation du 
contrat d'assurance, celle-ci devra 
être notifiée par celle des parties in-
téressées qui en aura pris l'initiative, 
par lettre recommandée au maire de 
la commune, dans la forme prévue au 
modèle IV annexé au présent décret-
Cette résiliation du contrat compor-
tera cessation d'adhésion à la légis-
lation sur les accidents du travail à 
compter du moment où le contrat ne 
produira plus d'effet. 

Airr. 3 — Les polices d'assurances 
souscrites en vue de l'application de 
l'article 4 de la loi du 15 décembre 
Î922 devront stipuler qu'elles ne 
prendront effet qu'à dater de la dé-
claration d'adhésion, telle qu'elle est 
définie à l'article premier ci-dessus, et 
que toute résiliation émanant de l'as-
sureur ne sera valable que si elle est 
notifiée par lettre recommandée à 
l'assuré et au maire et si elle laisse à 
l'assuré un délai d'un mois pour con-
tracter une nouvelle assurance. 

ART. 4. — Un registre de déclara-
tions d'adhésions, conforme au mo-
dèle V annexé, sera ouvert par les 
maires et communiqué sur place, sur 
leur demande, à l'exploitant, aux 
membres de sa famille ou à ses colla-
borateurs occasionnels. Il indiquera 
les assureurs successifs de l'exploi-
tant, la date à laquelle le contrat 
prend effet et celle de sa cessation. 

IL — ARTICLE PREMIER. — Il sera 
tenu dans les mairies, à la disposition 
des victimes d'accidents du travail 
ou de leurs ayants-droit, des formu-
les imprimées, conformes au modèle 
annexé au présent décret, d'avis d'ac-
cidents du travail à adresser laux 
exploitants. 

ART. 2. — Un extrait de la déclara-
tion d'accident, prévue à l'article 11 
de la loi du 9 avril 1898, conforme au 
modèle annexé au présent décret, de-
. ta être adressé au Ministère du Tra-
vail, dans le mois qui suivra récep-
tion de la déclaration pour tous les 
accidents qui, d'après la nature de la 
lésion, sont susceptibles d'entraîner 
la mort, ou une incapacité perma-
nente. 

ART. 3. — Un avis de la déclaration 
d'accident sera établi en la forme in-
diquée au modèle VII annexé au dé-
cret du 23 mars 1902. Dans le même 
délai que celui de la transmission au 
juge de paix, le maire qui a reçu la 
déclaration avise le directeur des ser-
vices agricoles du département, qui 
tiansmet lui-même à l'inspecteur du 
travail. Cette transmission n'est faite, 
toutefois, que pour les seuls accidents 
suivis de décès, ou pour ceux qui ont 
donné lieu à production d'un certifi-
cat, ou lorsque, en l'absence d'un cer-
tificat, il y a lieu de supposer que l'ac-
cident peut entraîner la mort ou une 
incapacité permanente. 

Un ballon confisqué 
en Allemagne 

Samedi dernier, une fête de propa-
gande aéronautique avait été donnée 
au Concours Lépine. Deux ballons 
avaient été lâchés. Le premier, mon-
té par le pilote Dôlens, avait atterri le 
soir-même à Villers-Cotteret. On vient 
seulement aujourd'hui d'avoir des 
rÉSiivelles du second. Monté par De-

avec MM. Poulenois et Franin, 
comme passagers, il a atterri à Evren-
nigerlch, en Westphalie. Les autori-
tés allemandes ont arrêté le pilote et 
les passagers et le ballon a été confis-
qué. Le ministre des Affaires étran-
gères a été saisi de l'afflaire. Une se-
conde fête de propagande aéronauti-
que aura lieu samedi prochain au 
Concours Lépine, sous la présidence 
du général Gouraud. 

Les relations commerciales 
russo-allemandes 

L'ex-chancelier allemand Wirth est 
arrivé à Stockholm, venant de Rus-
sie, oii il a conclu un accord don-
nant à l'Allemagne une grande con-
cession forestière d'un million de de-
ciatines, située au sud-est de Petro-
grad. Le concessionnaire s'est engagé 
à compléter la nouvelle ligne de Pé-
trograd à Moscou par Rybinsk, com-
mencée pendant la guerre. 

-<>ia<>-

lone a destitué le maire de Sabadell 
pour sa campagne séparatiste. Il a or-
donné, pour le même motif la ferme-
ture du Centre catalan de cette même 
ville. Le gouverneur a ordonné â la 
police d'exercer sa surveillance sur la 
moralité et les bonnes mœurs dans 
les théâtres et cinémas. 

Pourvu que ça dure ! 
La vie publique reprend son aspect 

normal en Espagne. A Madrid, dans 
les bureaux des ministères on cons-
tate un zèle inaccoutumé, le général 
Primo de Rivera ayant exprimé sa 
volonté de voir chacun travailler ac-
tivement à la place qui lui revient-
Cependant l°s sceptiques, dans le pu-
blic, sont encore assez nombreux et 
l'on entend assez couramment cette 
formule : « Pourvu que ça dure ! » 

En Silésie 
Des incidents sanglants se sont 

produits samedi à Sorau (Silésie). La 
population de là ville, irritée des prix 
toujours de plus en plus élevés des 
vivres, a obligé les marchands à les 
céder à meilleur marché. La police de 
l'endroit a également été maltraitée 
par la population. Des renforts de 
police de Cothbus ont fait usage de 
leurs armes. Dix personnes ont été 
tuées et quinze blessées. 

EN ESPAGNE 
Le Daily Mail reproduit une dépè-

che de Madrid disant que le général 
Primo de Rivera a déclaré qu'il n'em-
pruntera rien de l'ancien régime, son 
but étant une rénovation complète 
de la vie nationale. Il a fait établir 
dans chaque département ministériel 
un bureau où chacun pourra faire 
connaître ses griefs et ses observa-
tions, qui seront examinés rapide-
ment. La garde volontaire analogue à 
la milice fasciste comprendra 50.000 
hommes pour chacune des dix-neuf 
provinces d'Espagne. 
Le commissaire espagnol au IVIaroc 

refuse de partir 
M. Silvola, commissaire espagnol 

au Maroc, a reçu un message du gé-
néral Primo de Rivera Lui signifiant 
qu'il devait démissionner. Le haut-
commissaire a refusé de reconnaître 
l'autorité du général. On s'attend à 
ce que cet incident prenne d'autres 
pioportions. Un nombre considérable 
de troupes espagnoles, avec de l'artil-
lerie, ont quitté la zone de Tétouan 
pour rentrer en Espagne. 

Le mouvement séparatiste catalan 
Le gouverneur général de Barce-

Les excuses 
du Gouvernement grec 

aux légations alliées 
En exécution des dispositions de la 

note de la Conférence des Ambassa-
deurs, le ministre de la guerre helléni-
que a présenté officiellement aux lé-
gations italienne, française et britan-
nique les excuses du gouvernement 
grec pour l'assassinat des membres 
italiens de la commission de délimi-
tation de la frontière albanaise. 

L'embarquement des dépouilles 
des victimes 

L'embarquement des dépouilles 
mortelles du général Tellini et des 
autres victimes a eu heu à Pre-
veza. Les honneurs ont été rendus 
par deux compagnies d'infanterie et 
un torpilleur grec. Le programme de 
la cérémonie à Phalère a été fixé. 

Les bandes irrégulières 
en Bulgarie 

M. Patchitch vient d'informer M. 
Zankoff, président du Conseil bulga-
îc que le gouvernement serbe accep-
tait la proposition du cabinet de So-
fia, de réunir la commission prévue 
par la convention de Nich, afin de 
mettre fin à la menace que constitue 
la présence des comitadji bulgares à 
la frontière yougo-slave. La date de la 
réunion de cette commission a été 
fixée au 1" octobre. 

En Trans jorclanie 
Un communiqué officiel confirme 

que les troupes de la tribu des Adwan 
ont coupé, le 16 septembre, les com-
munications entre Essalt et Amman. 
Le communiqué ajoute que le gouver-
nement de Transjordanie a envoyé, le 
17 septembre, des troupes qui ont 
dispersé les guerriers des Adwan. 

Ces derniers ont battu en retraite et 
ont eu une trentaine de tués. Un seul 
homme des troupes de Transjordanie 
a été légèrement blessé. 

Le traité de Eapaîlo 
Le traité de Rapallo et les conven-

tions de Sanla-Margharita, en date 
du 23 octobre 1922, ont été déposés 
par les délégués- du gouvernement 
italien au secrétariat général de la 
S. D. N. Le dépôt a été enregistré, pour 
les deux gouvernements, à la date du 
15 septembre. 

Après le cataclysme 
Un radiotélégramme de Kobé dit 

que plus de 3.000 personnes ont été 
noyées pendant le typhon qui s'est 
abattu sur la ville de Tittori, au Ja-
pon, et que des milliers d'habitants 
sont sans abri. 

On évalue les dégâts à 10 millions 
de dollars environ. 

D'autre part, les rivières Tukura, 
Chio et Takami sont sorties de leur 
liL et plusieurs villages ont été dé-
truits par l'inondation. 

Amundsen veut survoler 
le Pôle Nord 

L'explorateur Roald Amundsen, 
qui vient d'arriver à Seattle et va ren-
tier en Norvège, confirme la nouvelle 
qu'il tentera l'été prochain de survo-
ler le pôle Nord en partant du 
Spitzberg. Sa tentative cette année a 
échoué, dit-il, parce qu'ayant au cours 
d'un vol d'essai, brisé le train d'at-
terrissage de son avion, il n'a pu ef-
fectuer les réparations nécessaires. 

E BLUFF EST FINI ! 

->H<-

M. Chéron, ministre de l'agricul-
ture, a compris que la période de 
bluff était terminée ; il s'est rendu 
compte que la production de blé en 
1923 n'avait pas donné ce qu'il avait 
espéré, ce qu'il avait annoncé. 

Devant les protestations du public, 
aussitôt, il a réuni la « Commission 
d'utilisation du blé ! » 

C'est une commission dont le rôle 
doit être bien difficile, car ce rôle ne 
paraît pas très précis. 

En effet, le ministre lui a fait con-
naître qu'il résulte des renseigne-
ments, par lui reçus, que dans cer-
tains départements' le prix des farines 
était trop élevé, par rapport au cours 
des bles. 

Quoi ! est-ce d'aujourd'hui que le 
ministre de l'agriculture est informé 
de ce fait ? Pourquoi donc, s'est-il 
toujours refusé à taxer les farines ? 

Demain comme hier, il ne les taxe-. 
ra pas : la grosse meunerie est trop 
puissante. 

] Mais le ministre de l'agriculture, 
si dévoué aux agriculteurs, aux con-
sommateurs, — oh ! combien ! — a 
rappelé à la Commission d'utilisation 
du blé, que le décret du 28 juillet 1922 
« doit maintenir l'obligation de 
l'extraction de la farine entière et 
l'incorporation des succédanés, jus-
qu'à concurrence de 8 0/0. » 

Et le ministre s'est empressé d'ajou-
ter que des procès-verbaux seront 
diessés contre tous contrevenants. 

Mais cette simple déclaration suf-
fit pour démontrer combien le minis-
tre de l'agriculture s'était moqué du 
public, quand il fit annoncer que la 
production du blé en 1923 était suffi-
sante pour la consommation du pays. 

Et la Commission d'utilisation du 
blé n'a pas bronché devant ces décla-
rations ! 

En vérité, on ne peut pas se mo-
quer plus lourdement du populo. 

Car c'est encore le populo qui va 
avaler les mixtures que les meuniers 
vont mélanger à la farine, durant 
"t-niiée 1924 ! 

Et gare aux meuniers s'ils ne font 
pas ce mélange ! Gare aux boulangers 
qui vendront du pain de pur froment! 

Le ministre a déclaré à là Com-
mission sus-nommée qu'il va déposer 
un projet de loi pour renforcer les 
pénalités prévues contre les meuniers 
qui vendront de la farine pure de 
tout mélange ! 

Soyons persuadés qu'on n'aura pas à sévir. 
En vérité, le fiasco, en ce qui con-

cerne l'administration de l'agricultu-
re, est complet ! C'est la faute 
du ministre. Il est cause, par son 
verbiage inconsidéré, que, dans cer-
taines régions, les producteurs ont 
vendu leur blé à un faible prix ; il est 
cause que les spéculateurs qui ont 
acheté le blé, l'on stocké et le reven-
dront au prix fort ; il est cause que 
les agriculteurs qui ont encore leur 
ble, le garderont et en nourriront le 
bétail ; il est cause que le populo, 
avant peu, verra le prix du pain aug-menter ! 

Et la Commission d'utilisation du 
blé a approuvé, évidemment, le ini-
r'istre. Ah ! cependant, elle a pris une 
décision : à l'unanimité, « elle a 
exprimé le grand désir qu'une entente 
intervienne, dans le plus bref dé-
lai possible, entre le ministre du com-
merce et le ministre de l'agriculture, 
afin de déterminer les méthodes qui 
permettront la constatation des cours 
réels tant pour les blés que pour les 
farines ! » 

Et voilà ! C'est .après 3 ans de spé-
culation qu'on décide de constater les 
cours réels des blés et des farines ! 

Et croyez-vous que ces constata-
tions seront faites ? Croyez-vous que 
même si ces constatations sont faites 
il y aura quelque chose de changé! 
que les spéculateurs seront pincés ? Nenni ! 

C'est aujourd'hui comme hier ce 
sera demain comme aujourd'hui' ' 

Le ministre de l'agriculture est 
eut-on, un homme fort spirituel • les 
membres de la Commission d'utilisa-
tion du blé ne doivent pas être des sots. 

Les poires, c'est nous qui mange-
rons du pain mélangé de succédanés, 
a,or

s
 que le bétail mangera du pur 



froment, c'est nous qui paierons le 
pain cher ! 

Les fariniers sont très puissants ! 
LOUIS BONNET. 
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Â propos de l'Ecole Normale 
M. le Préfet du Lot, vient d'adres-

ser à MM. les membres du Conseil 
général, la lettre suivante : 

« J'ai l'honneur de vous faire sa-
voir que M. Lapie, Directeur de l'En-
seignement Primaire au Ministère de 
l'Instruction Publique, sera à Cahors, 
à la Préfecture, vendredi prochain, 21 
septembre, à 14 heures pour s'y en-
tretenir de la question « suppression 
de l'Ecole Normale d'instituteurs du 
Lot » avec les Conseillers généraux 
du département qui voudront bien se 
rendre à. cette réunion. 

« Veuillez agréer, Monsieur le Con-
seiller général, l'expression de mes 
sentiments les plus distingués. » 

Le Préfet du Lot, 
E. BKISAnD. 

Ainsi, M. Lapie, Directeur de l'En-
seignement Primaire, sera à Cahors 
vendredi pour s'entretenir avec les 
Conseillers généraux de la suppres-
sion de l'Ecole Normale. 

Comment faut-il interpréter cette 
visite ? Quels résultats peut-on en at-
tendre ? 

Dans sa lettre du 28 juillet au Pré-
sident du Conseil général du Lot, le 
ministre de l'Instruction Publique dé-
clarait : « Il serait impossible de re-
venir sur ce décret (le décret opérant 
la fusion) ou même d'en retarder 
l'application sans avoir obtenu l'as-
sentiment du Conseil supérieur dont 
lia loi exige « l'avis conforme ». 

Le bon populo traduirait ainsi, en 
langage vulgaire, la formule ministé-
rielle : le vin est tiré, il faut le boire, 
quelque oigri — ou amer — qu'il 
soit. 

Tels étaient les sentiments du mi-
nistre le 28 juillet. 

De fait, nous croyons savoir que 
l'Administration Supérieure aurait 
lancé l'ordre tout récemment d'effec-
tuer le déménagement. 

Mais s'il en est ainsi, et si le minis-
tre entend maintenir son décret, que 
signifie la visite de M. Lapie ? 

Rien ou à peu près. 
Dès lors, nous inclinons plutôt 

à penser que le Directeur de l'E. P. 
vient « négocier », c'est-à-dire pré-
parer l'annulation du décret ministé-
riel. 

N'est-il pas lui-même un laïque, 
un vilai laïque, sans ostentation cel-
tes, mais avec conviction, — ce qui 
vaut mieux, ? 

N'est-il pas un ami, un vrai ami de 
l'Enseignement Primaire ? 

Nous serions surpris qu'en son for 
intérieur, M. Lapie n'inclinât pas au 
prompt rétablissement de notre Ecole. 

Puisse-t-il être un avocat écouté 
auprès du ministre. 

A 
Mais si celui-ci demeure intransi-

geant, faudra-t-il s'incliner devant Te 
fait accompli. 

Nous ne le pensons pas. 
Et le Conseil général du Lot pour-

ra se souvenir du précédent des Bas-
ses-Alpes : le refus par l'Assemblée 
Départementale de voter le budget 
tant que l'Ecole Normale supprimée 
ne serait pas rétablie. 

Le procédé, pour n'être pas très 
élégant, fut efficace : c'est le ministre 
qui dut capituler. 

Le Conseil général du Lot pourra à 
foccasion utiliser la « recette ». 

Certes, sa situation se présente 
plus délicate : les Basses - Alpes 
n'avaient rien demandé, émis aucune 
motion ! 

Mais qu'importe ? 
En l'espèce, il n'y a qu'un but L at-

teindre : le rétablissement de notre 
Ecole Normale du Lot. 

C'est tout au plus une question de 
volonté et de ténacité. 

Nous sommes persuadés que, le cas 
échéant, l'une et l'autre se rencontre-
ront au Conseil général du Lot. 

M. DAROLLE. 
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Légion d'honneur 
Notre compatriote M. Méfie de 

Bellefond, capitaine d'infanterie de 
réserve, est promu au grade d'officier 
de la Légion d'honneur. 

Nos félicitations. 

Postes 
M. Cubaynes est nommé facteur de 

ville à Figeac. 
M. Labié est nommé facteur rural 

à Albas. 

Service» viclna? 
Sont nommés cantonniers : 
MM. Bessières, aux Arques ; Vey-

res, au Montât ; Bessou, à Labastide-
Marnhac ; Lavergne, à Lacapelle-Ca-
hors. 
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Journaux relardés 
Encore une réclamation ! 
Notre dépositaire de journaux de 

Souillac n'a reçu que mardi 18, le 
paquet de journaux expédié samedi 
soir, 15 septembre. 

Le timbre de la poste de Cahors en 
tait foi : il indique 19 h. 50-15-9. 

Il faut donc plus de deux jours aux 
journaux pour aller de Cahors à 
Souillac ? 

Décidément, il y a quelque chose 
qui ne va pas. 

A noter qu'il s'agit, non pas d'un 
simple n°, mais d'un paquet de plu-
sieurs journaux. 

Les risques de « perte » devraient 
être moins grands sembîe-t-il. 

Quant au préjudice, il apparaît au 
contraire plus grand. 

Pour les bonnes petites hôtelleries 
de chez nous... 

Pour le Touring-CIub, le problè-
me de l'hôtellerie ne consiste pas sur-
tout dans l'abondiance et dans le luxe 
des hôtels indispensables aux, villes 
importantes et aux stations balnéai-
res et thermales. Assurer un bon gîte 
au voyageur dans les petites localités 
cie toute lia France est un but qu'i 
poursuit depuis toujours par des 
moyens originaux et sans cesse renou-
velés. Voici une manifestation nou 
velle de cette agissante sollicitude. Le 
geste généreux de l'un de ses mem-
bres, M. Jacques Bienenfeld, vient de 
permettre à notre grande association 
d'organiser un concours des « Bonnes 
petites hôtelleries », certainement ap-
pelé à un brillant succès. Les prix 
principaux sont au nombre de sept : 
un de 10.000 francs ; deux de 5.001 
francs ; quatre de 2.500 francs. Ils 
sont destinés à primer des établisse-
ments d'une importance de 20 lits au 
plus, installés dans des villes ne comp-
tant pas une population supérieure à 
::0.000 habitants et qui se distinguent 
par l'aménagement récent de leurs 
installations hygiéniques, leur pro 
prêté générale, la bonne tenue de 
leurs chambres et l'état de leur mobi 
lier. 

Ce concours nous intéresse tout 
particulièrement puisqu'il est réservé 
IUX hôteliers du « Limousin-Quercy-
Périgord » et de « l'Auvergne et Mas-
sif Central », c'est-à-dire des neuf 
départements de la Creuse, de la Hau-
te-Vienne, de la Dordogne, de la Cor 
rèze, du Lot, du Puy-de-Dôme, du 
Cantal, de la Haute-Loire et de l'Al-
lier. Les adhésions des intéressés de-
vient parvenir au Touring-CIub avant 
le 13 décembre 1923. 

Je fournirai avec plaisir aux hôte-
liers du Quercy, qui voudront bien 
me le demander, les renseignements 
complémentaires que je possède sur 
cette joute organisée pour récompen-
ser, suivant le vœu de M. Bienenfeld, 
ceux qui depuis le 1èr mai 1922 au-
ront le mieux travaillé à installer et 
à entretenir dans leurs petites hôtel-
leries cette hygiène impeccable que le 
touriste considère, à son arrivée à 
l'étape, comme le plus plaisant des 
biens et le seul indispensable... 

Eug. GRANGIfi, 
Délégué départemental du T. C. F. 
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ATTENTION â VOS CHIENS 
Chaque année, à l'époque de l'ou-

verture de la ehiasse, de nombreux 
propriétaires se plaignent de la dis-
parition de leur chien. 

Hier encore, plainte a été portée 
pour vol d'un jeune chien-loup qui 
faisait, probableihent, envie à quel-
que amateur. 

Parfois les chiens volés réussissent 
à échapper à leurs ravisseurs, mais 
pour deux ou trois qui reviennent 
combien sont définitivement perdus ! 

Il semble que certaines personnes, 
font profession de râfler les chiens : 
c'est de bon rapport, car ce sont 
toujours, évidemment, de jolis chiens 
qui sont volés. 

Les propriétaires feront bien de 
surveiller leurs chiens, car les râ-
fieurs sont plus nombreux qu'on ne le 
pense. 

Voilà plusieurs jours que des plain-
tes sont portées, et qui n'aboutissent 
à aucun résultat ; et pour cause, car 
si les chiens sont pris et emportés en 
auto, ils vont loin, trop loin du domi-
cile de leur propriétaire pour y re-
tourner. 

Nous n'incriminons personne, cer-
tes, miais nous croyons, en raison des 
vols nombreux de chiens qui se com-
mettent, devoir avertir les propriétai-
res de chiens de race, d'avoir à les sur 
veiller, mais à surveiller surtout les 
personnes étrangères qui se montrent 
trop aimables envers les chiens... des 
autres. L. B. 
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Pour les bouilleurs de cru 

Voici le programme de distillation 
pour la campagne 1923-1924. On sait 
que les récoltants n'ont le droit de dis-
tiller que pendant les périodes fixées 
par le juge de paix du canton. Ces 
périodes sont : 

Cahors du lundi au vendredi de 
chaque semaine, sauf jours de foire 
et jours fériés. 

Belfort, Montdoumerc (Méric, Mont-
doumerc, Aillet), Fontanes, Cieurac: 
du 21 au 25 octobre et du II au 15 dé-
cembre. 

Lalbenque, Belmont, Vaylats, du 26 
au 30 octobre et du lé au 20 décem-
bre. 

Bégoux, Arcambal, Cremps, Aujols, 
Laburgade, Flaujac, du 1" au 5 no-
vembre et du 21.au 25 décembre. 

Bach, Escàmps, Varaire, Saillac, 
Beauregard, du 16 au 20 septembre ; 
du 6 au 10 novembre et du 26 au 30 
décembre. 

Conçois, Esclauzels, Berganty, St-
Cirq, Tour-de-Faure, du 21 au 25 sep-
tembre, du 11 au 15 novembre et du 
1er au 5 janvier. 

Promilhanes, Vidaillac, Laramière, 
Puyjourdes, Saint-Jean-de-Laur, Lu-
gagnac, Limogne, du 26 au 30 sep-
tembre, du 16 au 20 novembre et du 
6 au 10 janvier. 

Grégols, Saint - Martin - Labouval, 
Iarnagol, Calyignac, Cénevières, du 
l°r au 5 octobre, du 21 au 6 novembre, 
et du 11 au 15 janvier. 

Bouziès-Haut, Cabrerets, Sauliac, 
Orniac, Lentillac, du 6 au 10 octobre, 
du 26 au 30 novembre et du 16 au 20 
janvier. 

Saint-Martin-de-Vers, Saint-Sauveur, 
Saint-Cernin, Lauzès, Sabadel, du 11 
u 15 octobre, du 1e" au 5 décembre 

et du 21 au 25 janvier. 
Saint-Géry, Cours, Larroque, Lama-

deléine, Vers, du 16 au 20 octobre, du 
0 ait 10 décembre et du 26 au 30 jan-
vier. 

Francoulès, Valroulié, Maxou, Nu-
zcjouis, Boissières, Calamane, Crays-
suc, du 1er au 5 septembre, du 11 au 
15 octobre, du 21 au 25 novembre et 
du 1er au 5 janvier. 

Douelle, Caillac, Mercuès, Pradines, 
du 16 au 20 octobre, du 26 au 30 no-
vembre et du 6 au 10 janvier. 

Cambayrac, Sauzet, Villesèque, Tres-
poux, Rouffiac, Saint-Vincent, du 21 
au 25 octobre du 1er au 5 décembre 
et du 11 au 15 janvier. 

Belmontet, Valprionde, Sainte-
Croix, Saux, Saint-Matré, Fargurjs, du 
16 au 20 septembre, du 26 au 31 oc-
tobre, du 6 au 10 décembre et du 16 
au 20 janvier. 

Monteuq, Saint-Pantaléon, Bagat, 
Saint-Daunès, du 21 au 25 septembre, 
du 1" au 5 novembre, du 11 au 15 dé-
cembre et du 21 au 25 janvier. 

La Bastide, Lascabannes Cézac, 
Sainte-Alauzie, Saint-Cyprien, Saint-
Laurent, Montlauzun, du 25 au 30 
septembre, du 6 au 10 novembre et 
du 26 au 31 janvier. 

Castelnau-Montratier, du 1" au 5 
octobre, du 11 au 15 novembre et du 
21 au 25 décembre. 

Le Montât, Saint-Paul-Labouffie, 
Flaugnac, Pern, l'Hospitalet, du 6 
au 10 octobre, du 16 au 20 novembre 
et du 26 au 31 décembre. 

Figeac : Figeac-Ville, du 1" au 30 
de chaque mois dans les ateliers pu-
blics ; du 1" au 15 de chaque mois, 
les propriétaires habitant la rive droi-
te du Céië pouvant distiller à domici-
le ; du 15 au 30 pour les propriétai-
res habitant la rive gauche du Célé. 

Alimentation 
Les ouvriers appartenant à la caté-

gorie de l'alimentation, c'est-à-dire, 
bouchers, charcutiers, boulangers, 
garçons épiciers, pâtissiers, cuisiniers 
garçons de café, etc., sont priés d'as-
sister à la réunion qui aura lieu sa-
medi, 22 septembre, au café de la Pro-
menade à 21 heures, pour l'organisa -
tion île leur fête annuelle. 

Le Bureau-

Accident 
Un mécanicien de lia Compagnie 

d'Orléans, M. Pierre Barre, a eu la 
main droite coincée par le volant de 
sa machine qu'il mettait en marche. 

Cet accident entraînera une incapa-
cité de travail de dix jours. 

Grave accident 
Mercredi soir, vers 5 heures, deux 

jeunes gens de Catus. MM. Soulié et 
Miguel, venant à bicyclette à Cahors, 
descendraient à toute allure la côte 
d'Espère ; en sens contraire, arrivait 
line auto conduite par M. Filhol, de 
Cassagnes. 

M. Miquei ne pouvant, sans doute, 
se garer assez tôt. alla :.-e jeter contre 
l'auto : le choc fut vicient. Le mal-
heureux cycliste fut projeté sur le 
sol ; il porte de nombreuses blessures 
à la figure et à l'épaule gauche. 

M. Desprats, fils, entrepreneur à 
Cahors, qui passait avec sa camion-
nette au moment de l'accident, trans-
porta le blessé à l'hôpital de Cahors 
oi'i son état a été jugé grave. 

Nous faisons des vœux pour son 
piompt rétablissement. 

Société de pisciculture du Lot 
Concours de pêche et banquet 

Nous rappelons que les inscrip-
tions au concours de pêche seront 
( ioses le 21 septembre et pour le ban-
quet le 20 septembre, on s'inscrit 
pour le concours et le banquet, chez 
M. Tiburce-Duvert, coiffeur, Boule-
vard Gambetta. 

Le concours de pêche est doté de 
prix importants. Indépendamment de 
prix en espèces dont la liste est con-
nue (500 fr.), des prix en nature of-
ferts par les commerçants de Cahors, 
sont venus s'y ajouter. En voici la no-
menclature : 

12° prix, une canne pêche bambou, 
offerte par M. Baboulènc ; 13e prix, 1 
bouteille Fnanciscaine, offerte par M. 
Delfort ; 14" prix, 1 bouteille liqueur 
Gallifet, offerte par M. Bessières ; 15e 

prix, 1 bouteille Père Kermann, of-
ferte par M. Ressiguier ; 16" prix, 1 
bouteille Gauloise, offerte par M. La-
barthe ; 17e prix, 1 bouteille Père Du-
lac, offerte par M. Dullac ; 18" prix 
1 bouteille Triple Sec, offerte par MM. 
Bataille et Delguel ; 19e prix, 1 bou-
teille Sève Fine Champagne, offerte 
par M. CaiMau ; 20e prix, 1 bouteille 
Sève Fine Champagne, offerte par M. 
Frayssinet ; 21e prix, 1 panier de pê-
che,' offert par M. Blanc ; 22e prix, 1 
bouteille Crème de Noix, offerte par 
MM. Bataille et Delguel ; 23e prix, 1 
demie bouteille Franciscaine, offerte 
par M. Delfort ; 24e prix, 1 encrier 
offert piar M. Nicolaï ; 25" prix, 1 vase, 
offert par M. Ladevèze : 26" prix, 1 
bouteille Champagne, offerte par M 
Gagnayre ; 27e prix, 1 gâteau, offert 
par M. Paubert ; 28e prix, 1 bouteille 
Vieux Muscat, offerte par M. Aliadel ; 
29" prix, 1 bouteille Quinquina, offer-
te par M. Barreau ; 30e prix, 1 bou-
teille Quinquina, offerte par M. Four-
nié ; 31e prix, une bouteille Quinquina 
offerte par M. Fournié ; 32" prix, 1 
bouteille Quinquina, offerte par M. 
Garnal ; 33' prix, 1 pliant, offert par 
M. Dreuilhes ; 34e prix, 1 bouteille 
orangeade, offerte piar M. Dulac. 

Obsèques 
Jeudi matin à 8 h. 1/2, ont eu lieu 

le s obsèques de Mme Marie-Euphra 
sie Cric, en communauté sœur Ger-
maine, de l'hôpital-hospice de Gahors 
décédée à l'âge de 83 ans. 

Une nombreuse assistance était ve-
nue saluer la dépouille mortelle de 
sœur Germaine qui, depuis 55 ans 
était à l'hôpital où son dévouement 
était très apprécié. 

Nous adressons à la famille nos vi-
ves condoléances. 

Hyménée 
Jeudi matin, a été célébré le maria-

ge de Mlle Camille Bédué, avec M. 
l'oudet, avocat. 

Nous renouvelons aux jeunes époux, 
nos meilleurs vœux de bonheur. 

Service des soins médicaux 
aux victimes de la guerre 

Concours pour un emploi 
d'expéditionnaire temporaire 

Le 19 octobre 1923, aura lieu, à 
l'Hôtel de la Préfecture du Lot, un 
concours pour un emploi d'expédi 
tionnaire temporaire du Service des 
soins médicaux aux victimes de la 
guerre. 

Le programme du concours et la 
liste des pièces à produire sont dépo-
sés au bureau du Service des soins 
médicaux, à la Préfecture, où les 
candidats pourront en prendre con-
naissance. 

Les demandes d'inscription devront 
être déposées ou adressées au Secré-
tariat général de la Préfecture, avant 
le 4 octobre 1923, dernier délai. 

Cet employé recevra le traitement 
et les indemnités servis aux expédi-
tionnaires des Bureaux de la Préfec-
ture du Lot. 

Les victimes militaires et civiles de 
la guerre, possédant les aptitudes né-
cessaires, bénéficieront d'un droit de 
priorité sur les autres candidats. 
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CHRONIQUE SPORTIVE 
AVANT LA RÉOUVERTURE 

On nous écrit : 
Nous y voici. Dans quinze jours à 

peine, la foule Cadurcienne va re-
prendre le chemin de la pelouse cou-
tumière, pour aller appLaudir au mi-
lieu d'un décor unique, nos sympathi-
ques athlètes de l'Aviron. 

La saison 1923-1924, nous promet 
de belles émotions, car les calendriers 
des 1'" et 2e équipes paraissent avoir 
belle allure ; au puplic Cadurcien 
tle demeurer attaché aux couleurs du 
vieux Club, et d'accorder à leurs diri-
geants toute la confiance qu'ils méri-
tent. 

Cependant, me sera-t-il permis, au 
seuil de la siaison, de présenter quel-
ques desiderata ? Ce que je voudrais 
voir à l'Aviron, ce n'est pas une série 
« d'as » tous plus brillants les uns 
que les autres, mais bien quinze gars 
déterminés, résolus, ayant l'amour du 
Rugby pour tout ce qu'il y a de noble 
et d'enivrant dans ce jeu, enfin, pa: 
amour pour leur couleur, qu'ils doi-
vent faire briller coûte que coûte. 

Marchant la main dans la main, 
avec un désintéressement le plus 
complet, étroitement liés, portant 
bien haut l'honneur du blason, nous 
aurons ce qui a toujours manqué ici : 
l'équipe. Confions cette équipe à un 
capitaine compétent, énergique, ayant 
la sympathie de ses camlarades — il y 
en a à l'Aviron et vous verrez bien 
vite tes heureuses modifications qui 
seront apportées à notre team. 

Pour l'entraînement, que l'éduca-
tion du quinze soit donné à un diri-
geant qualifié — il y en a encore à 
l'Aviron — ; faisons entièrement con-
fiance, et à ce dirigeant et au capi-
taine, laissons les faire, n'empiétons 
pas ctans leurs attributions, ils nous 
réserveront, j'en suis sûr de belles 
surprises à l'entraînement. 

Je voudrais aussi qu'on fasse table 
rase de toutes les petites querelles 
passées et inhérentes à tous les clubs. 
Je voudrais voir, en un mot, s'unii 
tous les dévouements, toutes les bon , 
nés volontés, pour un même but : le' 
triomphe des couleurs de l'équipe. 

Un sportman. 
• OHO ' i 

Mauvaise nuit 
Lundi soir, le nommé Sénat Adrien ! 

38 ans, demeurant rue St-Namphaise | 
rentrait de Gourdon ; dans le même 
wagon se trouvait un individu avec 
lequel il engagea la conversation. Au 
bout de quelques instants, les deux 
hommes étaient copains. 

Et c'est ainsi qu'arrivés à Cahors, 
ils allèrent, bras dessus, bnas dessous 
faire la fête, tant et si bien que vers 
1 heure du matin, ils étaient ivres. 

Sénat ne rentra pas chez lui, et 
avec son compagnon, il alla se cou-
cher dans un wagon, à la gare. 

Que se passa-t-il, au cours de cette 
nuit ? Sénat ne peut pas l'expliquer : 
il ne se rappelle de rien. Mais au ma-
tin, il constata que son compagnon 
n'était pas dans le wagon, qu'il lui 
manquait ses souliers, son portemon-
naic contenant 50 francs. 

Mais ce n'était pas tout. Sénat cons-
tatait en outre, que son maxillaire 
inférieur droit était fracturé, et hor-
reur ! qu'avec un couteau, on avait 
tenté de lui faire subir l'opération 
que subissent les gardiens du sérail-

Plainte a été déposée à la police qui 
a ouvert une enquête pour retrouvei 
le compagnon qui, paraît-il, sortait le 
jour-même de la prison de Gourdon. 

A 
Toutefois, dans la matinée de mer-

credi, une malheureuse démente, 
âgée de 35 ans, était conduite à l'hô-
pital, et parmi les propos incohérents 
qu'elle tenait, elle déclarait qu'elle 
avait été assaillie à la gare par des in-
dividus auxquels elle se flattait d( 
leur avoir fait une opération sembla-
ble à celle subie par Sénat ! 

Qu'y a-t-il de vrai dans ces propos?' 
L'enquête réclamée par la femme de 
Sénat ne manquera pas d'éclaireir 
cette bizarre histoire. 

->»<-
Bris de clôture 

Nous avons relaté que M. Laffitte, 
entrepreneur de menuiserie, avait por-
té plainte contre des personnes qui 
avaient brisé cinq tringles en fer 

d'une grille clôturant son jardin, rue 
des Capucins. 

La police a procédé à l'enquête et 
nous croyons savoir que les coupables, 
cies jeunes gens, sont à la veille d'être 
pincés. 

Le cinéma agricole 
Le ministre de l'agriculture vient 

d'approuver le rapport de la commis-
sion permanente du cinématographe 
agricole. Il a décidé de constituer 
immédiatement une bibliothèque de 
films choisis dans le répertoire agri-
cole, scientifique et documentaire-
Ces films seront prêtés gratuitement 
aux établissements d'enseignement, 
aux Associations agricoles et d'une 
façon générale aux groupements ou 
aux personnes susceptibles d'en assu-
rer utilement la diffusion dans les 
milieux ruraux ou dans les centres 
urbains en vue de l'orientation pro 
fessionnelle vers l'agriculture. 

Le service des prêts sera effectué 
par les soins du musée pédagogique, 
41, rue Gay-Lussac, à Paris. 

D'autre part, le ministère de l'agri-
culture va dès à présent faire procé 
der à l'établissement de films nou 
veaux répondant rigoureusement aux 
besoins de l'agriculture. 

Enfin un certain nombre d'écoles 
d'agriculture de l'Etat seront dotées 
pour la rentrée prochaine de postes 
de projections. 

La Croix de Guerre aux familles 
de tous les tués ou disparus 
Le décret du 24 avril 1915, pour 

l'application de la loi du 8 avril qui 
créait la croix de guerre, dit que cette 
médaille est conférée de plein droit 
aux militaires qui auront obtenu 
pour fait de guerre contre l'Allema-
gne et ses alliés, une citation à l'or-
dre de l'armée, d'un corps d'armée; 
d'une division,, d'une brigade, d'un 
régiment ou à l'ordre d'une autre 
unité combattante. « En cas de décès 
de l'ayant-droit, la croix de guerre 
est remise, à titre de souvenir et sur 
leur, demande, aux parents du dé-
funt. » 

Par une proposition de loi, M. Fer-
raris et de nombreux députés deman 
dent que la croix de guerre soit attri 
buée d'office à toutes les familles 
d'un soldat mort pour la France. 

->«<-

! Cirque Albert Raney 
Nous apprenons que ce grand cir-

que sera de passage à Cahors les 
21, 22 et 23 septembre, il, s'installera 
sur les promenades Fénelon et don-
nera tous les soirs, une représenta-
tion à 8 h. 1/2. Dimanche, 23 sep-
tembre, matinée de famille à 3 heures. 

Le nom de Rancy n'est pas inconnu 
Cahors, sa vieille renoinminée nous 

donne une garantie certaine d'y trou 
ver un spectacle vraiment digne d'in-
térêt, du reste. 

Sa devise a toujours été celle-ci : 
< du nouveau et de l'attrayant pour 
satisfaire sa clientèle. » 

Toutefois, ne pas confondre avec le 
cirque Alphonse Rancy qui est passé 
déjà à Cahors. Le cirque qui sera 
dans nos murs vendredi, est le cirque 
Albert Rancy. 

C'est ce que nous trouverons dans 
Us 12 attractions que M. Albert Ran-
cy nous présentera, parmi lesquelle: 
nous citerons, en dehors de la belle 
cavalerie, des clowns et acrobates, le 
numéro sensationnel et audacieux du 
dompteur Ivanof, avec ses lions féro-
ces ainsi que le ballet Hindou, char-
mante pantomime interprétée par 
plus de 30 artistes et danseuses. 

Location ouverte dès l'arrivée du 
cirque vendredi, à partir de 14 heures. 

AVENIR CADURCIEN 
Voici le programme du concert que 

l'Avenir Cadurcien donnera le jeudi 20 sep-
tembre 1923 : 
SousleCielbleu(pasredoublé). ' Petit. 
Petit Secret (pavane). Roux. 
Les Saltimbanques (fantaisie). Ganne. 
Eola (valse). Kessel. 
Marche Joyeuse. Allier. 

Allées Fénelon, de 21 h. à 22 h. 

Arrondissement de Cahors 
Gindou 

Election municipale. — Les élec-
teurs de la commune de Gindou sont 
convoqués pour le dimanche 7 octo-
bre, en vue d'élire un conseiller mu-
nicipal en remplacement du regretté 
M. Soulié, maire, décédé. 

Frayssinet-le-Gélat 
Inauguration du monument aux 

Morts. —- L'inauguration du monu-
ment élevé à la mémoire des enfants 
de Frayssinet-le-Gélat, morts pour la 
France, aura lieu le 30 septembre 
courant, avec le concours de MM. les 
Parlementaires du département du 
Lot. 

En voici le programme : 
A 9 h. 30 (heure légale). — Forma-

tion du cortège à la mairie. 
A 10 h. — Messe pour les enfants de 

Frayssinet-le-Gélat, tombés pour la 
France : Assistance de la chorale et 
de la fanfare de Salviac. 

Erection d'une plaque commémora-
tive à l'église. 

A 11 h. — Visite au cimetière: Salut 
aux tombes militaires. 

A 15 h. — Inauguration du Monu-
ment. 

A l'issue de la cérémonie : défilé 
des enfants des écoles, de la jeunesse, 
des soldats de la « Grande Guerre », 
des vétérans de 70, des associations 
présentes, des familles des morts, des 
invités, des personnages officiels 
devant le monument pour le « Salut 
du Poilu ». 

Un vin d'honneur sera servi dans 
la salle d'école des garçons, avant la 
dislocation. 

Les communes voisines et les socié,, 

tés régionales sont priées de venir 
avec leur drapeau. 

La fanfare « les Enfants de Sal-
viac » secondera de ses meilleurs 
morceaux les diverses évolutions et 
le défilé final. 

Le Maire, 
J.-Paul LUGAN. 

Voici une brève description du 
monument qui sera inauguré : 

Sur un grand socle de pierres du 
pays se dresse un tombeau dont les 
dalles de dessus sont enlevées. 

La porte centrale de ce tombeau 
porte l'inscription de la commune 
reconnaissante. Puis comme ayant 
soulevé les deux grandes dalles de ce 
tombeau où sont gravés tous les 
noms de ceux qui sont morts pour 
la France, un poilu en fait un créneau 
pour lutter contre l'oubli etil sedresse 
gardien immortel de ses frères d'ar-
mes. 

Ce monument sera certainement 
l'un des plus beaux de la région, il 
est dû au talent du jeune sculpteur 
Mompart qui s'est acquitté de cette 
tûche en véritable artiste. 

Lalbenque 
La foudre. — Au cours du violent 

orage qui est tombé sur Lalbenque 
(Lot), Mme Maury, âgée de 62 ans et 
son fils ont été tués par la foudre. 

Limogne 
Conseil municipal. — Le conseil 

municipal s'est réuni, à la mairie, en 
assemblée générale, dimanche 16 sep-
tembre, sous la présidence de le 
docteur Roger Couderc, maire. 

Tous les conseillers étaient pré-
sents, excepté MM. Gaillard, Fraysse, 
Olié, Crayssac et Cabrit, qui s'étaient 
fait excuser. 

M. le président expose au conseil 
la question de la location du presby-
tère à M. le curé-doyen. Adopté. 

11 lit ensuite un projet de délibéra-
tion formulé par MM. Arnal et Pons, 
qui font le service de l'autobus Caus-
sade-Limogne-Figeac et vice versa, 
projet qui a été adressé à toutes les 
municipalités des communes desser-
vies par cet autobus pour que ces 
délibérations soient transmises à la 
préfecture avant la session du con-
seil général afin d'obtenir la subven-
tion du département et de l'Etat, 
étant donné que ledit autobus facilite 
les communications dans un pays 
où les moyens de transport sont très 
rares. 

Le conseil, après en avoir délibéré, 
donne son approbation et charge M. 
le maire de faire parvenir la délibé-
ration. 

L'ordre du jour étant épuisé, la 
séance est levée à dix heures. 

Castelfranc 
La taxe du pain. — Par arrêté du 

maire de Castelfranc le pain sous 
toutes ses formes à été taxé à 1 fr. 05 
le kilo. 

Félicitations. Mais ne pourrait-on 
en même temps obliger Messieurs 
les boulangers à faii-p 1A r>nul« <■/ 

Nous avons constaté, et tout le 
monde avec nous, que sur les pains 
dits de 2 kilos, il manquait de 200 à 
250 grammes. C'est un peu trop, et 
par ces temps de cherté de vie nos 
mitrons devraient avoir la main 
moins lourde. 

Il est vrai que par la faiblesse des 
acheteurs qui ne savent que crier, 
mais par derrière, on continuera 
longtemps à payer le pain à raison 
de 1 fr. 25 le kilo, alors que la taxe est 
à 1 fr. 05. 

Nous savons la municipalité rem-
plie de bonne volonté, mais encore 
faut-il qu'elle soit secondée parles 
acheteurs ; qu'ils aient le courage de 
porter plainte et de gré ou de force 
ces abus cesseront. 

Collision de véhicules. — On noua 
signale un accident de voiture arrivé 
hier à M. Delbru, propriétaire au 
Mayne d'Anglars. 

Passant hier en voiture sur la rou-
te nationale n° 111, son cheval eut 
peur à l'arrivée d'une auto en face 
l'entrée de l'usine Pernod, et, par 
suite d'un brusque écart, s'abattit. 
Le conducteur, projeté à terre, fut 
relevé avec quelques contusions peu 
sérieuses et ramené à son domicile 
par les soins de l'automobiliste 
auteur involontaire de l'accident. 

Heureusement M. Delbru a eu plus 

de peur que de mal. . 
Nous lui souhaitons un prompi 

rétablissement. 
Fête des Enfants. — La fête des en-

fants, dite fête des vendanges aura 
lieu dimanche 23 courant avec ul! 

éclat inaccoutumé. . v Brillant orchestre, manège, jeu* 
divers, course de bicyclettes, i'ell°', 
aux flambeaux, et à 21 heuresj ieu 
d'artifice tiré sur les bords du Lot. 

Les étrangers trouveront coini 
par le passé le meilleur accue-1'ffl. pourront à loisir dégourdirleursj» 
bes car un grand bal de nuit clotui 
ra cette charmante journée, . 

Il est absolument défendu de w 
cer des fusées ou des pétards dan» 
foule. — Avis aux gamins. 

Saux 
seil Election d'un adjoint. — Leçon 

municipal de Saux est convoque 'i 
'effet de procéder à l'élection a"» 

adjoint au maire en remplacement ̂  
M. Calamou, décédé. 

St-Cirq-Lapopie 
Nécrologie. — C'est avec regret que 

nous avons appris la mort, surven" 
le 13 septembre, de Mme veuve m. 
rigues, née Sarah L&g&rvigne> ri-
dant au village de Pradines, cornu* 
ne de Saint-Cirq-Lapopie. filg( Mme veuve Garrigues, dont ie ' 
M. Paul Garrigues, est mort pom g France pendant la grande guen^ longuj 
et douloureuse maladie, à l'â£e ! 
succombé aux suites d'une 

ans". Nos sincères condoléances 
famille. 

à ^ 
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Arrondissement de Figeac 
Figeac 

rw
g!ï mmfiiÇm. ^ Le conseil 

n Hnal s'est réuni le vendredi 14 
mSnt, sous la présidence de M. le 
Sur Pezet, maire. 
C M le Maire fait connaître que le 
«Twii municipal, comprenant enco-

c ^ membres, sur le nombre regle-
qui est de 23, la loi du 

,923 permet de rem ' 
u Daynac, l*r adjoint, decede 

ontaire. qui est de 23, la loi du 
7 iuillet'1923 permet de remplacer 

navnac, 1er adjoint, décédé, 
'rp conseil, après avoir délibère, 

.,%P de profiter des dispositions de 
îo loi précitée et demande à M. le pré-

rip vouloir bien autoriser une 
tnionàcet effet le 28 courant. 

Après examen et avis de la com-
mission des finances, le conseil 
nnrouve le cahier des charges établi 
i vue de la prochaine adjudication 

SPC droits de place pour trois années, 
A dater de 1er janvier 1924 et moyen-
nant une mise à prix de 4.500 francs, 
nïiplaues modifications ont été appor-
tas au sujet des emplacements dont 
mielques-uns ont été supprimés, 
notamment ceux du cote nord de la 
Il ace Saint-Sauveur, cote de la Caisse 
s'inarene, place aux Herbes et le 
coin de la place de la Raison bordant. 
le^éLe conseil municipal émet le 
vœu qu'il soit créé un chemin de 
èrande communication qui aura 
cour effet de relier, sur une longueur 
de 236 mètres environ, le chemin de 
Figeac à Cahors par la vallée du Célé. 
rette liaison est indispensable pour 
assurer le dégagement des avenues 
de la ville. Dans le but de faciliter la 
construction de cette voie, le conseil 
municipal déclare prendre à sa char-
ce les frais d'acquisition du terrain 
sur lequel il sera établi. 
' _ A. la suite du rapport rédige par 
M le commissaire de police sur la 
façon défectueuse dont est fait le ser-
vice d'enlèvement des boueset immon-
dices, le conseil décide d'écrire à 
M Chavarnac, adjudicataire, pour 
lui faire connaître qu'à la suite des 
contraventions relevées par le Com-
missaire, les sanctions prévues au 
cahier des charges lui seront appli-
quées. 

— Après avoir pris connaissance 
du devis présenté par la Société de la 
Vieille-Montagne, le conseil accepte 
le prolongement de la canalisation 
électrique pour l'installation de lam-
pes sur la route de Lissac, aux empla-
cements ci-après : Carmes, Haras, 
chemin des Miattes. 

— Le conseil approuve la liste d'as-
sistance aux vieillards, ainsi que 
celle des femmes en couche. 

— Deux demandes d'allocation sont 
accordées aux intéressés qui en 
avaient fait la demande. 

— Mile Cance sera autorisée à 
passer en 1924 le concours pour l'ob-
tention d'une bourse au collège de 
jeunes filles de Figeac. 

— A partir du 1er octobre, le rece-
veur de l'octroi du Griffoul sera logé 
maison Bourret, rue du Consulat, à 
raison de 500 francs par an. 

Dîner d'adieu. — Dimanche, à midi, 
un dîner, servi par M. Lacoste, réu-
nissait à l'hôtel de la Gare la majeure 
partie des percepteurs de l'arrondis-
sement de Figeac, qui avaient tenu 
«apporter à M. Estival, receveur des 
finances, de fidèles marques de sym-
pathie et lui exprimer tous les regrets 
que son départ cause au personnel 
qui se trouvait placé sous ses ordres. 

Affaire de vol. — Comme suite à 
l'otre larticle du Journal du Lot « Une 
affaire peu banale », on nous signale 
une autre fait à peu près identique. 

Deux Espagnols se présentaient di-
manche dernier à l'hôtel du Pont 
(J'Or priant M. Lacroix, propriétaire 
fie leur faire cuire un poulet qu'ils 
lui remirent et qu'ils viendraient 
manger vers dix heures. Après leur 
(épart, M, Lacroix ayant examiné la 
volaille eut vite reconnu qu'elle pro-
venait d'un larcin et en avisa La po-
uce qui se rendit à l'hôtel Lacroix 
^près un interrogatoire serré, elle 

LES NAINS PURES 
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arrêtait les deux Espagnols et les 
conduisaient à la geôle de la mairie; 
niais n'ayant reçu aucune plainte de 
vol M. le Commissaire les a relaxés 
n'ayant pas de preuves certaines 
qu'il y ait eu vol. En ce moment, il j 
circule en France et dans notre région j 
des chevaliers d'industrie dont on fe-
rait bien de nous débarrasser. 

Acte de probité. — Mme Audouin 
pâtissier à Figeac, rue Gambetta, a 
déposé au Commissariat de Police 
un portemonnaie contenant une fai 
Lie somme; celui qui l'a perdu 
peut aller le réclamer. 

Trouvaille. — Mme Rosalie Arnal, 
Veuve Cayrol, cultivatrice au Single, 
banlieue de Figeac a trouvé sur la 
voie publique un portemonnaie 
qu'elle a déposé au Commissariat de 
police où peu après il a été réclamé 
par son légitime propriétaire. 

Toutes nos félicitations à ces hon-
nêtes personnes. 

Coups et blessures. — Sans que 
rien ne le motive, sauf la rancune, 
trois ouvriers de l'usine de Puy-Blanc, 
Mur, Hordas, et Martinez, sujets es-
pagnols, se sont livrés, dimanche soir, 
à des voies de fait sur leurs camara-
des de travail Couzy et Latrémolières, 
qui reposaient dans le dortoir. 

Latrémolières a reçu notammen 
une blessure qui affecte toute la par-
tie frontale. 

La brigade de gendarmerie procède 
actuellement à une enquête et a mis 
en état d'arrestation les trois Espa-
gnols. 

Nos lecteurs se souviennent que ré-
cemment, les nommés Mur et Hordes 
furent arrêtés par la gendarmerie de 
Cajiarc pour vol, mendicité et défaut 
de carnet anthropométrique et qu'ils 
passèrent en jugement. 

A l'instruction. — La dame R..., 
épouse P.., de Saint-Céré, inculpée de 
vol de prunes au préjudice de M. Pi-
card, fait actuellement l'objet d'une 
instruction. 

Groupe sportif IHgeacois. — En vue 
delà saisonprochaihe, le Groupe spor-
tif Figeacois a procédé à la formation 
de son bureau, qui est composé com-
me suit : 

Président, M. le sous-préfet: vice-
présidents, MM. Geny et Cérède, pour 
la saison de football, et Dauliac et 
Longpuech, pour la préparation mili-
taire: secrétaire général, M. Desplats; 
trésorier, M. Boyer: secrétaires : M. 
Besombes (football) et M. Sembel (pré-
paration militaire); secrétaire adjoint 
(football), M. Bouyssou. 

Commission de rugby : Président, 
M. Paradis; membres : MM. Laval, 
Alby, Herpin, E. Roques,Bertrou, Bes-
sières, Roussille, H. Roques et Spalieu. 

Un Comité de patronage a été égale-
ment désigné. 11 comprend les mem-
bres ci-après; MM. le docteur Pezet, 
mairede Figeac ; Loubet, sénateur du 
Lot; Delmas, député; docteur Saniè-
res ; Bordes, chef de section à la Cie 

P.-O. ; Borie, architecte ; Besombes, 
Delpuech, négociants ; Besse ; Ratié, 
industriel. 

Nous sommes en mesure de faire 
connaîtrela composition du calendrier 
sportif, arrêté au 31 août 1923 et con-
cernant l'équipe première du G. S. F. : 

1923 : 30 septembre, S. A. U. Limo-
ges (2) à Figeac ; 7 octobre, C. A. Bri-
viste(3) à Figeac; 14 octobre, G. S. F. 
(2) Capdenac contre C. C. A. C. ; 21 oc-
tobre, G. S. F. à Viviez. contreA.O.V.; 
28 octobre,C. A. CapdenacoisàFigeac; 
4 novembre, Tockey Club Albigeois à 
Figeac; 11 novembre, Figeac à Auril-
lac contre Stade I. ; 18 novembre, Bri-
ve (A. S. P. 0.)-à Figeac ; 25 novembre, 
S. C. Decazevillois (1) à Figeac ; 2 dé-
cembre, U. S, St-Céré à Figeac (cham-
pionnat) ; 23 décembre, G. S. F. à Bri-
ve contre A. S. P. O. ; 25 décembre, 
G. S. F. à Decazeville contre S.C.D.I. ; 
30 décembre, A. O. de Viviez à Figeac. 

1924 : 1er janvier, Coqs Périgourdins 
à Figeac, 6 janvier. Finale du cham-
pionnat d'Auvergne à Aurillac; ^jan-
vier, Aviron Cadurcien à Figeac; 20 
janvier. G. S. F. à Carmaux contre 
Football-Club (1); 27 janvier, G. S. F. 
à Cahors contre Aviron (1) : 3 février, 
ïe' Tour du Championnat de France ; 
10 février, Stade Aurillacois (1) à Fi-
geac; 17 février, 2e Tour du Champion-
nat de France ; 24 février, G. S. F. à 
Gaillac contre Stade Athlétique (1); 2 
mars, Stade Athlétique Gaillacois à 
Figeac; 9 mars,l/4deFinaleduCham-
pionnat de France ; 16 mars, Football 

Club Carmausin à Figeac; 23 mars, 
1/2 Finale duChampionnat de France; 
30 mars, Finale du Championnat de 
France. 

Calare 
Arrestation. — La brigade de gen-

darmerie de Cajarc, a mis en état 
d'arrestation, pour mendicité, le 
nommé Antoine Bravard, 59 ans, se 
disant menuisier. 

Conduit au parquet de Figeac, il a 
été délivré un mandat de dépôt con-
tre lui. 

d un trop entreprenant amoureux 
qui a été atteint à un œil. 

La blessure a nécessité un repos 
d'un mois. 

Luzlers 
La fête locale. — Les jeunes gens 

de la petite bourgade de Luziers infor-
ment les habitants qu'à leur grand 
regret ils ne pourront pas célébrer 
cette année la fête patronale. 

Livernon 
Comice agricole. — Le Comice agri-

cole du canton de Livernon se tiendra 
à Espédaillac le 21 octobre prochain. 

Frayssinet-le-Gourdonnais 
Un banquet. — C'est le 24 courant 

qu'aura lieu le banquet présidé par 
M. Malvy, ancien ministre. 

Prudhomat 
Inauguration du monument aux 

morts. — Dimanche prochain, 23 sep-
tembre, la commune de Prudhomat 
inaugurera le monument qu'elle a 
élevé à la mémoire de ses enfants 
morts pour la patrie. 

La manifestation se déroulera dans 
l'ordre suivant : 

8h. 30, formation du cortège à la 
mairie; 9 h., service solennel à l'église 
de Bonneviolle ; 10 h., remise du mo-
nument à la commune, par M. Jam-
mes, président du comité de sous-
cription. Appel des morts. Discours 
de M. Jammes, maire, des représen-
tants officiels de l'arrondissement et 
de M. Viguier, au nom des combat-
tants. Hommages rendus aux glo-
rieux morts pour les enfants de la 
commune. 

L'hymne'national, chanté par les 
élèves des écoles, sous la direction 
de M. Plagne Olivier, professeur de 
musique, clôturera l'inauguration. 

Proullhac 
Fête votive. — Notre fête votive a 

obtenu un légitime succès. 
Beaucoup de visiteurs, et beaucoup 

d'entrain ont été la caractéristique 
de cette journée de plaisir et d'amu-
sements. 

Ginouillac 
Accident. — Notre sympathique 

maire, M. Bourdarie, revenant der-
nièrement, à la nuit tombante, de 
battre du blé chez un voisin, fut 
piqué à l'œil droit par une épine. 
Malgré des soins empressés, l'œil 
paraît complètement perdu. A la sui-
te d'un précédent accident, M. Bour-
darie avait dû subir l'énucléation 
de l'œil gauche. 

Tous nos vœux de prompt rétablis-
sement. 

St-Céré 
Au vignoble. — La pluie est enfin ve-

nue. Si les regains, les maïs, les bet-
teraves, les sarrazins sont compro-
mis, pendant la quinzaine qui nous 
sépare encore de la vendange, peut-
être que les raisins pourront grossir 
un peu. Dans la partie ouest du can-
ton surtout, les gelées de juin empor-
tèrent la presque totalité de la récolte 
des hybrides (Otello, Bourriscou, Sei-
bel), et ce qui en est resté jusqu'ici, par 
suite de la grande sécheresse que nous 
avons subie, est dans un triste état. 
Les raisins ont les grains clairsemés, 
petits, sans pulpe et sans jus. Vont-
ils grossir ? Espérons-le ! Il y a, toute-
fois, meilleure apparence sur les vi-
gnes greffées que le froid a épargnées; 
quelques-unes sont fort belles et la 
maturité approche. Celles-ci laissent 
espérer une bonne récolte et une bon-
ne qualité ; mais dans l'ensemble il y 
aura déficit. 

Gramat 
Conseil municipal. — Dans sa 

séance de dimanche 16 courant, le 
conseil, après avoir délibéré sur 
diverses demandes d'assistance, a 
repoussé à l'unanimité, une demande 
d'augmentation des tarifs pour l'éclai-
rage électrique, présentée par le con-
cessionnaire. 

Remonte. — Le comité d'Aurillac 
procédera à ses achats habituels à 

1 Gramat, le vendredi 21 septembre, à 
' 8 heures 30 du matin, place de la 

République. 
Conseil de revision. — La commis-

sion formée pour la revision de la 
classe 1924 se réunira à Gramat le 
vendredi 12 octobre 1923, à 10 heures 
du matin, à la mairie. 

Cyclisme. — Championnat cycliste 
de Gramat, couru le 16 septembre, 
25 kilomètres : 1er, Vieillescazes, de 
Mayrinhac-Lentour ; 2°, Bonnet, de 
Bio; 3e, Cantaloube, deCarlucet; 4e, 
Roudayre, de Mayrinhac-Lentour ; 5e, 
Lacoste, de Thégra; 6e, Callé, d'Is-
sendolus; 7e, Bargues, de Gramat. 

Course de consolation: 1er, Dargent, 
de Gramat; 2e, Bos, de Gramat; 3e, 

Port-Sainte-Marie (Lot-et-Garonne), 
17 septembre. — Apport, 150 quin-
taux environ. Cours pratiqués. Les 
64 fruits au demi-kilo, de 140 à 150 fr.; 
les 70 à 74 fruits, de 100à 110 fr.; les 80 
fruits, 80 fr.; les 90 fruits, de 40 à 45 
fr.; les 100 fruits, 40 fr.; fretin, de 15 
à 30 fr., suivant la qualité, le tout les 
50 kilos. 

Monségur (Gironde), 17 septembre. 
— Apport, 800 quintaux ; vendus, 700. 
Voici les cours pratiqués : Les 60 à 64 
fruits au demi-kilo, de 110 à 125 fr.; 
les 70 à 74 fruits, de 100 à 115 fr.; les 
80 à 84 fruits, de 85 à 95 fr.; les 90 à 94 
fruits, de65 à 70fr.: les lOOà 104 fruits-
de 45 à 55 fr.: les 110 à 120 fruits, de 
20 à 30 fr.; le tout les 50 kilos. 

Prayssas (Lot-et-Garonne) 18 sep-
tembre. — Apport, 100 quintaux envi-
ron. Cours pratiqués : Les 40 à 45 
fruits au demi-kilo 280 fr. ; les 50 à 55 
fruits, 190 fr. : les 60 à 65 fruits, 150 
fr.; les70 à 75 fruits. 110 fr. : les 80 à 
85 fruits, 80 fr. : les 90 à 95 fruits, 60 
fr. ; les 100 à 105 fruits, 40 fr. ; fretin, 
de 15 à 20 fr., le tout les 50 kilos. 

le BIOSULFITE JÀCQ 
Améliore la vendange 

Régularise la fermentation 
Augmente le degré 

Assure la conservation des vins 
Pharmacie Paul BâRHai CÂHOKS 

Dernière heure 

Riols, de 
Gramat. 

Rignac; 4e, Bargues, de 

Arrondissement de Gourdon 
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démolie. Une sorte d'orange métalli-
que reposait sur le rebord de pierre ; 
il la prit doucement, alla la déposer 
au milieu de la place, dans l'espace 
balayé par le tir des soldats et revint 
en courant. La bombe explosa, faisant 
jaillir les pavés, et malgré la distan-
ce, le jeune homme chancela. Il y eut 
quelques cris, des applaudissements. 

Vite, les employés déverrouillaient 
la porte pour lui permettre de rentrer ; 
le bruit du tir était assourdissant. 
Grodnitski, descendu, tendit les deux 
mains à son employé surnuméraire : 

— Merci, Radetski ! dit-il. Vous 
êtes un brave ! Us avaient bien cal-
culé ; la seconde bombe aurait achevé 
de démolir ce que la première aviait 
respecté. Nous aurions été envahis et 
piilés ! Merci ! 

Voyant que leur tentative avait 
échoué, les révolutionnaires aban-
donnaient le terrain devant les sol-
dats qui tiraient toujours. Quelques 
corps demeuraient à terre. 

— Vous savez que c'était idiot ce 
que vous avez fait là ? dit le chef de 
bureau. Il y avait cent chances contre 
une pour que la bombe éclatât entre 
vos mains. 

— Ma foi, avoua Boleslas, je n'y ai 
pensé qu'au moment de l'explosion. 

Chacun reprit sa place. Déjà Grod-
nitski téléphonait à son architecte et 
à ^entrepreneur de maçonnerie pour 
les réparations. Boleslas revoyait la 
blonde Halka aux sourcils noirs, en-
trant, le revolver à la main, dans le 
bureau de son père. 

gtourden 
Concours musical. — Le concours 

musical de dimanche dernier avait 
attiré une foule énorme d'étrangers 
venus de tous les environs. 

La partie musicale a été très goûtée 
et les nombreux artistes se sont sur-
passés pour donner au public et au 
J ury, en particulier, la mesure de 
leur talent et de leurs qualités artisti-
ques. 

Le soir, un bal très animé a clôturé 
cette belle journée dont tout le monde 
est reparti ravi et satisfait. 

Nos félicitations aux organisateurs. 
Mariage. — On nous apprend la 

prochaine union de M. Desbirons, 
docteur en droit, de Montluçon avec 
notre charmante compatriote Mlle 
Marthe Daynac, fille de l'excellent 
président du tribunal de Guéret. 

Nos meilleurs vœux de bonheur 
aux futurs époux. 

Trouvaille. — Un jeuneemployé de 
la gare de Nozac M. Robert Arteil, 19 
ans, ayant trouvé une sommed'argent 
n'a pas hésité à la déposer aussitôt 
entre les mains du brigadier de police 
de Gourdon. 

Nos félicitations. 
Une enquête. — La gendarmerie de 

Gourdon de passage à St-Cirq-Made-
lon a eu connaissance d'une affaire 
de vitriol et a fait aussitôt une enquê-
te. 

Une jeune fille de cette localité a, 
paraît-il, lancé du vitriol à la figure 

XXVI 
L'attentat contre la banque de la 

place de l'Eglise fut un des derniers; 
il y eut bien encore quelques assassi-
nats et incendies, mais ce n'étaient 
plus que les ultimes soubresauts de 
l'émeute. Bandits et provocateurs 
semblèrent lassés ; les rangs des pa-
triotes, décimés par la mort et la dé-
portation, s'égayèrent de nouveau 
pour quelque temps, repos stratégique 
dans la grande tragédie. Les bandes 
de soldats et de policiers Russes de 
l'Okrana n'eurent même plus de pré-
textes à spoliations ni représailles. 
Petit à petit, tout se calma ; les affai-
res reprirent leur cours, les distrac-
tions aussi. Pilkéwitch revint à Var-
sovie et rouvrit ses bureaux ; les em-
ployés de Grodnitski gardaient encore 
leurs armes à portée de leurs mains, 
mais la vie coutuinière se rétablit, et 
la sanglante tragédie ne fut bientôt 
plus qu'un souvenir d'horreur. 

Le froid devenait de plus en plus 
vif; chacun s'enveloppait de fourru-
res pour braver la bise glaciale qui 
remontait la Vistule en hurlant. Les 
patinoires des Allées retrouvèrent 
leurs clients, ort fit des projets de fê-
tes sportives sur le lac de Lazienki. 

Quoique la période des réceptions 
proprement dites ne fût pas encore 
venue, Radetski était invité aux soi-
rées de musique de Zakcheski, aux 
leçons de danse des Starchy, aux con-
férences de littérature française des 
Pilkéwitch, aux lectures philosophi-
ques . des Grodnitsky ; il sortait au 

Martel 
Succès. — Le jeune Jardel André, 

de Gluges, élève de notre Ecole pri-
maire supérieure, vient d'êtra reçu 
au concours des bourses d'entrée à 
l'Ecole nationale d'agriculture d'On-
des. 

Nos félicitations au jeune lauréat 
et à ses maîtres. 

Vayrac 
Obsèques glorieuses. — Dimanche 

soir 16 septembre, une nombreuse 
assistance a accompagné à sa derniè-
re demeure un enfant de Vayrac, 
Gilbert Malbec, qui fut grièvement 
blessé à la fin de la guerre. Atteint à 
la colonne vertébrale, sa blessure 
était incurable, et il a passé les der-
nières années de sa vie sur son lit de 
douleur. Au nom du Conseil muni-
cipal, M. le Maire lui a adressé un 
émouvant adieu. 

Marchés aux prunes 
Lauzun (Lot-et-Garonne) 17 septem-

bre. — Très gros marché. Apport, en-
viron 1.000 quintaux. Légère hausse 
sur les marchés précédents. Vente 
rapide aux cours suivants : Les 50 à 
51 fruits au demi-kilo, de 170 à 180 fr.; 
les 60 à 62 fruits, de 140 à 150 fr.; les 
70 à 72 fruits, de 110 à 120 fr.; les 80 à 

; 82 fruits, de 90 à 100 fr.; les 90 à 92, 
I fruits, de 70 à 75 fr.; les 100 à 101 fruits 
i de 55 à 60 fr.; les 110 à 111 fruits, de 40 
! à 45 fr.; fretin, de 20 à 25 fr.,le tout 
I les 50 kilos. 

moins trois fois par semaine. Le di-
manche, après les quelques leçons 
qu'il donnait, il allait apprendre à 
patiner avec des camarades ; c'était 
le seul sport qui convînt à ses res-
sources. 

Peu à peu, il entrait davantage 
dans la vie de la grande ville. Il aviait, 
en interrogeant chacun, selon son ha-
bitude, appris les merveilles de la cha-
rité privée ; ne pouvant plus donner 
d'argent à ses protégés, il leur prodi-
guait des conseils, des recommanda-
tions. Au tailleur qui lui avait vendu 
sa pelisse, il avait amené un ouvrier; 
au savetier qui lui raccommodait ses 
chaussures, il avait procuré toute la 
clientèle du bureau. Dans tous les 
quartiers, il avait des amis, d'hum-
bles amis, chez qui il allait parfois le 
dimanche, lorsque l'état de sa bourse 
lui permettait d'apporter une frian-
dise ou un petit cadeau. Parfois, il 
traversait le pont de la Vistule, bra-
vant le terrible courant d'air, pour 
aller dans le faubourg des Praga, ha-
bité presque exclusivement par des 
pauvres. Là, il rendait visite à la fem-
me de ménage de Mme Sidonie, pau-
vre créature, nu-pieds dans la neige, 
qui parvenait péniblement à nour-
rir ses enfants. C'est là que les bon-
bons étaient les bienvenus ! 

D'autres fois, gagnant le quartier 
de la Porte-de-Fer, l'ancien ghetto, le 
jeune homme visitait un jeune mé-
nage israélite qui tenait une petite 
boutique de rubans et dentelles. On 
y parlait mi-hébreu mi-allemand ; la 
femme faisait des dentelles aux fu-

L'ENTREVUE BALDWIN--POIXCARÉ 
Le communiqué officiel 

A l'issue de l'entrevue qu'ont ei 
ensemble, mercredi, MM; Bialdwin et 
Poincaré, le communiqué suivant s 
été publié : 

« Cet après-midi a eu lieu une 
rencontre des premiers ministres de 
France et de Grande-Bretagne dont 
ils ont profité pour procéder à un 
échange de vues sur la situation po-
litique générale. 

« On ne peut s'attendre à ce que, 
au cours d'une seule entrevue, M, 
Poincaré et M. Baldwin aient pu ar-
rêter des solutions définitives, mais 
ils ont été heureux d'établir leur 
commune manière de voir et de cons-
tater que sur aucune question il 
n'existe de différence de but, de diver-
gence de principe qui puisse compro-
mettre la collaboration des deux pays 
dont dépend dans une si large mesure 
la stabilisation et la paix du monde. » 

sur les industries allemandes ; à re-1 

mettre en outre, à la Commission des 
Réparations des obligations de toutes 
les entreprises industrielles alleman-
des. 

EN BULGARIE 
LA RÉVOLTE DES AGRARIENS 

DES COMBATS ACHARNÉS 
SORT LIVRÉS 

De Londres : Lia révolte des agra-
riens bulgares s'étend et prend des 
proportions inattendues. Des combats 
acharnés sont engagés sur plusieurs 
points du territoire bulgare entre les 
t'oupes gouvernementales et les élé-
ments communistes ou agrariens. Sur 
un seul point on compte déjà plus de 
cent tués. 

Un gouvernement révolutionnaire 
est établi à Radomir. Les insurgés ont 
démoli toutes les routes et voies 
ferrées pour arrêter l'avance des 
troupes gouvernementales. 

On signale d'autres batailles à Kar-
k-ro, Rubnitza, Salkoro. 

Le gouvernement de Sofia résiste 
encore avec énergie. Il a fait procéder 
a des arrestations en miasse dans dif-
férentes villes. 

De Genève : Le Conseil de la S. D. N. 
s'est réuni ce matin à 11 heures pour 
discuter la compétence du Conseil 
soulevée par l'Italie à l'occasion du 
conflit Italo-Grec. 

*** 

Wilsou candidat 
De New-York : Suivant la Chicago 

Tribune, M. Woodrow Wilson serait 
candidat démocrate à la présidence 
de la République des Etats-Unis en 
1924. — (Cette information paraît 
peu probable en rtaison de l'état de 
santé de l'ancien président). 

Conseil des Ministres 
Un Conseil des ministres a lieu au-

jourd'hui à Rambouillet. 

Paris, 11 h. 45. 

Wi ALLEMAGNE 
VERS LE DÉNOUEMENT 
LES PREMIÈRES CAPITOL&TIOMS 

DO REICH 
Le correspondant du Daily News 

croit savoir que M. Stresemann au-
rait préparé un memonandum qui se-
rait déjà entre les mains du gouver 
nement belge. 

Les trois points principaux de ce 
document seraient les suivants : 

1° L'Allemagne serait prête à ces 
ser La résistance passive moyennant 
la libération des Allemands arrêtés 
dans la Ruhr et l'autorisation pour 
les Allemands expulsés de rentrer 
chez eux. 

2° L'Allemagne serait prête à re-
chercher les moyens de payer à titre 
de réparations une somme plus élevée 
que les 30 milliards mentionnés dans 
la dernière offre du chancelier Cuno-

3° L'Allemagne serait prête à for-
mer, en Allemagne, un trust interna-
tional et à mettre une hypothèque 

seaux, l'homme, ouvrier plombier, 
avait fait des réparations dans la 
pension tenue par les Parent. Les soirs 
d'été, tous deux vendaient des fruits 
au jardin de Saxe ou dans les rues. 

L'amitié de toutes ces braves gens, 
le travail, quelques distractions, un 
flirt ébauché avec la coquette Kassia j 
Pilkéwitch suffisaient à occuper en- j 
fièrement Radetski. Cependant, il se i 
rendait bien compte que ceci n'était j 
que provisoire. Que diraient les Var- j 
soviens s'ils apprenaient qu'il était le 
fils de l'usurier de Vienne ? Il avait 
encore un autre tourment. Deux yeux 
clairs, cillés de noir, lui apparais-
saient en rêve. Dans les chœurs chan-
tés chez les Zakcheski, une seule 
voix, une voix de femme aux notes 
profondes, arrivait à l'émouvoir à 
triavers l'ensemble. Aux leçons de 
danse chez les Starchy, une seule 
silhouette de jeune fille lui paraissait 
harmonieuse. 

— Je suis trop bête ! pensait-il. 
C'est parce que c'est celle qui dépen-
se le plus pour sa toilette. Elle s'ha-
bille à Paris, voilà son secret î 

Le professeur de danse était un 
tout petit homme qui eût été digne 
de porter perruque. Il se disait Fran-
çais, naturellement, parlait un étran-
ge charabia, mêlé de polonais, et frap-
pait dans ses mains, suivant le 
rythme : 

— Ras, dwa, tchy (1), mes chers 
enfants, suivez bien la cadence ! Le 
niozour est un rythme, un saut, un 

Madame L4POÎITE 
6, place du Marché 

Demande bonnes Ouvrières couturières 
DE SUITE 

ON DEMANDE 

Métayer ou Maître valet 
Pour exploiter Vignoble et Terres labourables 
S'adr à Mme PÉCOURT, à SAUZET (Lot) 

On achèterait 
Boa portefeuille assurance Iucsodie 

à CAHORS 

Faire Offre : J. P., Bureau du Journal 

A VENDRE 

01 FRESSOIH A VENDANGE 
En bon état 

Se renseigner au Bureau du Journal 
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ESPÈCES 
W o Les porcs se cotent 
w z au 50 k. poids vil' 

1" quai. 2' quai. 3" pal. 

Bœufs.... 
Vaches... 5.702 366 2,80 2,50 1,70 
Taureaux. 
Veaux.... 1.842 108 4,00 3,75 3,25 
Moutons.. 17.638 2.200 3,75 3,50 3,00 
Porcs..... 3.612 6,00 5,60 5.40 

(1) Un, deux, trois. 

OBSERVATIONS. — Vente difficile sur 
les bœufs, mauvaise sur les moutons 
difficile sur les veaux et porcs. 

rien ! Ras, dura, tchy, je sais ce que 
c'est que la danse, j'ai travaillé avec 
Petitpas ! Ostrojnié (1), vous pour-
riez glisser, il faudra remettre de la 
résine à vos talons, monsieur. Pan-
rta (2) Grodnitska, venez faire ' la fi-
gure avec moi ! 

Halka connaissait le mouvement et 
le montrait aux autres. On pouvait la 
contempler avec insistance et sans in-
discrétion apparente, sous prétexte de 
suivre le pas. En dehors de cette cir-
constance, Boleslas n'osait pas lever 
les yeux sur elle ; il ne voyait que 
trop la nuée de courtisans qui l'en-
touraient, mais éprouvait un secret 
plaisir à remarquer quelle indiffé-
rence dédaigneuse elle opposait à 
leurs propos. 

Le soir de la Saint-Sylvestre, il y 
eut bal chez les Starchy ; c'était Une 
dérogation aux habitudes familiales, 
mais les acceptations furent très 
nombreuses. Ils habitaient un vaste 
hôtel particulier, donniant en partie 
sur la place Verte, qui rappelle un 
peu celle des Etats-Unis de Paris. 

— Ce que c'est que d'être joli gar-
çon ! grommelait Mihal Troski cha-
que fois qu'il entendait parler d'une 
invitation pour Radetski. Moi, jamais 
en ne m'a seulement offert un sand-
wich ! •» 

(1) Attention. 
(2) Madame. Se dit aux jeunes filles. 

(4. tuivre) 



Chemin de fer de Paris à Orléans 

Prolongation de la période de fonc-
tionnement des circuits automobi-
les dans le Haut-Quercy et le Bas-
Limousin. 
En raison du succès obtenu par les 

circuits automobiles organisés au dé-
part de Rocamadour et de Brive, qui 
devaient prendre fin le 15 septembre 
1923, la Compagnie d'Orléans a dé-
cidé de les maintenir jusqu'au 30 
septembre inclus. 

Il est rappelé que ces circuits com-
portent les itinéraires ci-après : 

Au départ de Rocamadour 
Circuit I 

Lundi, mercredi, vendredi 
Départ 10 h. — Retour 19 h. — 

Prix du transport : 25 fr. 25. 
Rocamadour (gare), Grottes de La-

cave (déjeuner), Meyronne. Creysse, 
Cirque de Montvalent, Martel, Souil-
lac, Belcastel, Calés, Rocamadour 
(gare). 

Circuit II 
Mardi, Jeudi, Samedi. 

Départ 10 h. — Retour 19 h. — 
Prix du transport : 25 fr. 25. 

Rocamadour (gare), Gouffre de 
Padirac (déjeuner), Gorges d'Autoi-
re, Château de Montai, St-Céré, Châ-
teau de Castelnau-Bretenoux, Caren-
nac, Cirque de Montvalent, Rocama-
dour (gare). 

Au départ de Brive 
Circuit A 

Tous les Jeudis. — Prix du trans-
port : 35 fr. 25. 

Départ 10 h. 30. — Retour 19 h. 
Brive, Beynat, Argentat (déjeuner), 

Beaulieu, Meyssac, Collonges, Tu-
renne, Brive. 

Circuit B 
Tous les Samedis. — Prix du 

transport : 35 fr. 25. 
Départ 10 h. 30. — Retour 19 h. 
Brive, Donzenac, Uzerche (déjeu-

ner), Vigeois, Chartreuse du Glan-
dier, Pompadour (Château), Juillac, 
Objat, Brive. 

Rentrée des Vacances 
(Septembre-Octobre 1923) 

Trains express supplémentaires 
de voyageurs (toutes classes) 

I. — Entre Angoulême (départ 
10 h. 35) et Paris-Austerlitz (arrivée 
17 h. 18) du 22 septembre au 3 octo-
bre inclus. 

IL — Entre Angoulême (départ 
21 h. 54) et Paris-Quai d'Orsay (ar-
rivée 5 h. 07) du 23 septembre (nuit 
du 23 au 24) au 3 octobre (nuit du 3 
au 4). 

III. — Entre Périgueux (départ 
20 h. 32) et Paris-Austerlitz (arrivée 
4 h. 49) du 21 septembre (nuit du 21 
au 22) au 5 octobre inclus (nuit du 5 
au 6). 

IV. — Entre Limoges (départ 
12 h. 02) et Paris-Austerlitz (arrivée 
18 h. 35) du 8 septembre au 7 octobre 
inclus. 

V. — Entre Vierzon (dép. 12 h. 37) 
et Paris-Quai d'Orsay (arrivée 15. 35) 
du 23 septembre au 4 octobre inclus. 
(Continuation du train express 60 de 
Limoges, départ à 8 h. 54). 

VI. — Entre Rodez (départ 15 h. 06), 
Capdenac (départ 18 h. 05) et Paris-
Austerlitz (arrivée 4 h. 49) du 21 sep-
tembre (nuit du 21 au 22) au 5 octo-
bre inclus (nuit du 5 au 6). 

VIL — Entre Aurillac (départ 
17 h. 24), Neussargues (départ 
17 h. 24) et Paris-Austerlitz (arrivée 
4 h. 49) du 21 septembre (nuit du 21 
au 22) tau 5 octobre inclus (nuit du 5 
au 6). 

VIII. — Entre Montluçon (départ 
13 h. 10 et Paris-Austerlitz (arrivée 
18 h. 15) du 22 septembre au 3 octo-
bre inclus. 

Ces trains desserviront les princi-
pales gares du parcours. 

Pour plus amples renseignements 
consulter les affiches placardées dans 
les gares. 

Le centre de Tourisme des Eyzies 
(Dordogne), Capitale préhistorique) 

Une « Journée » touristique et 
l'inauguration, par M. le Directeur 
des Beaux-Arts, d'un nouveau Musée 

National de préhistoire, qui doivent 
avoir lieu le 30 septembre ramènent 
l'attention sur la région des Eyzies, si 
curieuse à la fois par ses sites pitto-
resques et ses richesses artistiques des 
plus vieux âges (grottes à peintures et 
gravures préhistoriques). 

Rappelons à ce sujet qu'il est orga-

nisé, jusqu'à la fin du mois de sep-
tenibie, des .circuits automobiles per-
mettant de visiter, au départ des 
Eyzies, les parties les plus intéressan-
tes des vallées de la Vézère et de la 
Dordogne. 

Circuit de la Vallée de la Vézère, 
mardi, jeudi, samedi — prix : 15 fr. — 

Départ 12 h. 30. — Retour 17 h. 30. 
Circuit de la Vallée de la Dordo-

gne, mercredi et dimanche — Prix: 
18 fr., — Départ 12 h. 30 — Retour 
17 h. 30. 
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ANNEXE : 

I 

LIVRAISON RAPIDE <3v*o PRIX MODÉRÉS 

HOfiâilE DES AUTOBUS 
Ligne de Cahors-Castelnau 

Départ de Cahors 17 00 
— Sept-Ponts 17 15 
e-H Le Montât 17 25 
~~ Embr. Terry 17 30 
,— Granéjouis 17 35 
—' L'hospitalet 17 40 
_ Pern 17 50 

Boyer 18 00 
Malmousque 18 10 

— Vitareiles .... 18 20 
Arrivée à Castelnau .. 18 30 
Ligne de Castelnau-Cazes-Mondenard 
Départ de Castelnau 18 30 

— Thézels (embr.) .. 18 40 
— St-Aureil 18 50 
.— Sauveterre (embr.) 19 » 
— Molières-Saux (d°) 19 10 
^- Saux 19 25) 

Trijouls (embr.) . 19 30 
— Cazellac ......... 19 40 

Arrivée à Cazes-Mondenard . 20 » 
Nota. — Du 1" Novembre au 31 Mars, le dépari de 

Gï'hors aura lieu ù 16 h. 30 et de Castelnau à 18 h. 

Ligne de Cazes-Mondenard-Castelnau 
Dép- de Cazes-Mondenard (1) 6 30 

Cazillac 6 45 
— Tréjouls 6 50 
— Saux ..« • 7 » 
— Molières-Saux (r.) 7 20 

Sauveterre 7 30 
— St-Aureil 7 45 
— Thezals 7 50 

Arrivée à Castelnau . . 8 » 

Ligne de Castelnau-Cahors 
Départ de Castelnau 8 00 

—• Vitareiles ... 8 15 
— Malmousque 8 25 
— Boyer ..... 8 30 
-, Pern 8 40 
— Lhospitalet 8 45 
— Granéjouls 8 50 
— Embr. Terry 8 55 
— Le Montât 9 00 
— Sept-Pons 9 15 

Arrivée à Cahors ...... .. 9 30 
Nota. — Du 1" Novembre au 31 Mars, le départ de 

Cazes-Mondenard aura lieu à 7 h. et de Castelnau à 
8 h. 30. 

Ligne de Molières à Castelnau 

Dép. de Molières ... » 15 » 
— La Briq.... » 15 10 
— St-Privat... » 15 20 
— Mombel.... » 15 30 
— Divillac.... » 15 35 
— Russac.... » 15 40 

Ar. à Castelnau » 15 50 

Ligne de Castelnau à Lalbenque-Gare 
Dép'. de Castelnau.. 6 30 16 10 

— Flaugnac. 6 40 16 20 
— Caniez 6 45 16 30 
— St-P.-Lab.. 6 55 16 35 
— Rescouf- . 7 05 16 45 
— Fontanes.. 7 15 16 55 

Ar. Lalbenque 7 30 17 10 

Ligne de Lalbenque-Gare à Castelnau 
Dép, Lalb. (g) 8 15 18 30 

— Fontanes.. 8 25 18 40 
— Rescouf... 8 35 18 50) 
— St-P.-Lab.. 8 45 19 » 
— Caniez.... 8 50 19 5 
— Flaugnac. 9 19 15 

Arrivée Castelnau.... 915 19 30 

Ligne de Castelnau à Molières 
Départ de Castelnau ^ 9 30 

— Russac 9 40 
— Divillac 9 45 
— Mombel 9 55 
— St-Privat 10 5 

La Briqueterie ... 10 10 
Arrivée à Molières 10 15 
Ligne de Cabors-à Lauzerte 

par Lascabanes 
Départ de Cahors 16 00 

~ Embr. r. Nat" .... 16 10 

Départ de Labast.-Marnhac . 
— Lascabanes .. 
— Quatre-Routes ... 
— Saint-Cyprien .... 

St-Laurent (M.) . 
Montlauzun ...... 

— Les Granges .... 
— St-Fort 
— Auléry 

Arrivée à Lauzerte (P-) .... 

16 35 
16 50 
17 00 
17 05 
17 15 
17 20 
17 25 
17 30 
17 45 
18 » 

Nota. — Celte voiture correspond avec celle arri-
vant de Moissac a 17 h. 50 et repartant à 18 h. 15 
pour Moissac. 

Ligne de Lauzerte à Cabors 
par Lascabanes 

Départ de Lauzerte 9 15 
— Auléry 9 35 

St-Fort .. 9 45 
— Les Granges .... 9 50 i 

Montlau- (em.) . 10 » ; 
St-Lauri.-Lol 10 10 

— St-Cyprien 10 20 
— Quatre-Routes .... 10 25 

Lascabanes 10 30 
Labast.-Marnhac 11 » 
Embr. r. Nat. ... 11 10 

Arrivée à Cahors 11 30 
Ligne de Cabors à Montcuq-Lauzerte 

45 
17 10 

— Le Peuplier .. 17 25 
17 48 
17 55 

— Bach 18 15 
30 

19 » 

Ligne de Conçois à Limogne 
Départ de Concots 16 
Arrivée à Limogne 16 25 

6 45 17 15 
— Em. r. nat... 6 55 17 25 
— Em r. Tresp. 7 10 17 40 
— Le Cluzel.. 7 15 17 4a 

Villesèque.. 7 25 17 55 
— St-Martial.. 7 30 18 05 
— St-Pant, 7 35 18 15 

7 40 18 20 
— St-Daunès.. 7 50 18 30 
— Montcuq .. 8 5 18 45 
— Ste-Croix . 8 15 » 
— Lebreil .... 8 20 » 
— Caminel 8 25 » 
— Ste-Juliette 8 30 » 
— Bouloc .... 8 35 » 
.— Auléry ... 8 45 » 

Arr. Lauzerte .. 9 » » 

Nota. — Cette voiture correspond avec celle arri 
vant de Moissac à 8 h. 15 et repartant pour cette 
localité à 9 h. 5. 

Ligne de Lauzerte-Monteuq-Cabors 
Dép. Lauzerte 18 5 

— Auléry (embr.).... 1810 
— • Bouloc (d°) . 18 20 
— Ste-Juliette (d°)... 18 25 
— Caminel (d°) 18 30 
— Lebreil (d°) 18 35 
— Ste-Croix (d°) 18 40 
— Montcuq .. 7 » 18 45 
— St-Daunès.. 7 10 18 50 
— Bagat 7 20 18 55 
— St-Pant 7 25 19 » 
-— St-Martial.. 7 35 19 5 
— Villesèque.. 7 50 19 10 
—- Le Cluzel.. 8 05 19 20 
— Em. Tresp.. 8 10 19 30 

— Emb. r. nat.. 8 20 19 40 
Arr. Cahors 8 30 20 5 

Ligne de Monteuq-Libos 
Départ de Libos (gare) 8 05 

— Fumel 8 15 
— Montayral 8 25 
— Mauroux 8 45 
— Lacapelle-Cab. ... 9 » 

Arrivée à Puy-l'Evêque 9 15 
Départ de Puy-l'Evêque 9 40 

— Floressas 10 05 
— Sérignac 10 10 
— St-Matré 10 30 

Belmontet 10 45 
Arrivée à Montcuq 11 10 

Ligne de Libos-Montcuq 
Départ de Montcuq 

— Belmontet 
— St-Matré 
— Sérignac ........ 

Arrivée à Puy-l'Evêque 
Départ de Puy-l'Evêque .... 

— Lacapelle-Cab. ... 
— Mauroux 
— Montayral 
— Fumel 

Arrivée à Libos 

13 30 
13 55 
14 15 
14 30 
14 50 
15 20 
15 40 
15 55 
16 15 
16 30 
16 45 

Ligne de Cahors à Limogne 
Départ de Cahors 16 30 

Ligne de Limogne 
à Saint-Martin-Labouvaî 

Départ Limogne 7 40 16 30 
Cénevières ... 8 16 50 

Arrivée St-Martin 8 10 17 » 

Ligne de Saint-Martin-Labouval 
à Limogne 

Départ St-Martiin ... 9 20 20 10 
Cénevières ... 9 30 20 15 

Arrivée à Limogne . 10 » 20 50 
Ligne de Limogne à Concots 

Départ de Limogne 10 5 
Arrivée à Concots 10 35 

Ligne de Limogne à Cahors 
Départ de Limogne 7 00 

Varaire 7 15 
— Bach 7 30 

■ — Escamps 7 45 
— Concots 8 15 

Le Peuplier 8 25 
— Rossignol 8 40 
— Arcambal 9 05 

Arrivée à Cahors 9 30 

Ligne de Cahors-Saint-Céré 
Départ de Cahors 16 15 

— Larroaue 16 25 
— Lamadeleine .... 16 30 
— Savanac 16 35 
— Vers 16 40 
— Lauzès 17 30 
— Saint-Cernin 17 50 
— Caniac (poteau) 18 00 

Soulomès 18 05 
Arrivée à Labastide-Murat . 
D»épart de Labastide-Murat 

Montfaucon .... 
— Garlucet (embr.) 
— Le Bastit 
— Péchaut 

— Gramat j Q' 

— Lapergue ........ 
— Le Pontet 
— Mayrinhac 
— Boutel 
— Bagou (Croix) 
— St-Médard (d°) .. 
— St-Jean (d°) 

St-Céré 

18 30 
18 40 
18 55 
19 05 
19 20 
19 25 
19 50 
20 25 
20 40 
20 50 
20 55 
21 05 
21 15 
21 25 
21 35 
21 50 Arrivée à 

Ligne de Saint-Céré-Cahors 
Départ de Saiht-Céré ... 4 30 

— St-Jean 4 35 
— StrMédard 4 40 
— Bagou 4 50 
— Boutel 5 » 
— Mayrinhac 5 10 
— Le Pontet 5 15 
— Lapergue 5 25 
— Gramat 5 35 
— Péchaut 6 20 
— Le Bastit 6 35 

Carlucet (embr.) . 6 55 
Montfaucon 7 15 

Arrivée à Labastide-Murat . 7 45 
Départ de Labastide-Murat .. 8 35 

— Soulomès 8 45 
— Caniac (poteau) .. 8 50 
— Saint-Cernin 8 55 
— Lauzès 9 10 
— Vers 9 40 
— Savanac 9 50 
— Lamadeleine 10 00 
— Larroque 10 10 

Arrivée à Cahors 10 30 

Ligne Figeac-Saint-Céré 
Départ de Figeac 16 00 

— Planioles 16 15 

Départ de Cambunat 16 25 
— Fons 16 40 
— Issepts 16 55 
— Le Bourg 17 15 
-— Lacapelle 17 30 
J- Anglars 17 40 
— Aynac 18 20 

La Gineste 18 40 
Arrivée à St-Céré 19 00 

Ligne de Saint-Céré à Figeac 
Départ de St-Céré 7 15 

— La Gineste 7 30 
— Aynac 7 50 

Anglars 8 20 
— Lacapelle 8 30 
— Le Bourg 8 50 
— Yssepts 9 05 
— Fons 9 20 
— Camburat 9 30 
— Planioles 9 45 

Arrivée à Figeac .., 10 00 
Ligne de Bagnac à Saint-Céré 

Départ de Bagnac 19 45 
— La Curade 20 10 
— Le Mazers 20 20 
— Terres-Rouges .. 20 30 
— Le Sers (corresp.) 20 40 
— Croix de Malte . 20 50 
— Le Dental • 20 55 

Arrivée à Latronquière (cor.) 21 15 
Départ de Latronquière (cor.) 10 35 

— Sénaillac (cor.).. 11 10 
— Vaquié 11 15 
— La Madeleine ... 11 25 
— Sousceyrac (cor.) 11 45 
— Alzac 11 55 
— Le Faugas ...... 12 05 
— Rougié 12 15 
— Frayssinhes 12 25 
— Siramond 12 35 

Arrivée à St-Céré (cor.) 12 40 
Ligne de Saint-Céré à Bagnac (1) 

Départ de St-Céré 15 45 
— Siramond 15 50 
— Frayssinhes (cor.) 16 05 
— Rougié 16 20 

Le Faugas 16 30 
— Alzac 16 40 
— Sousceyrac (cor.) 16 55 
— La Madeleine ... 17 15 

Vaquié 17 20 
Sénaillac (cor.) . 17 30 

Arrivée à Latronquière (cor.) 17 50 
Départ de Latronquière (cor.) 9 50 

— Le Dental 10 05 
— Croix de Malte .. 10 10 
— Le Sers (cor.) ... 10 20 
— Terres-Rouges ... 10 30 
— Le Mazers 10 40 
— La Curade , 10 50 

Arrivée à Bagnac 11 20 
(1) L'autobus St-Céré-Bagnac s'arrête le soir à 

Latronquière pour n'en repartir que le lende-
main matin. 

Ligne de Lacapelle-Marival 
à Labastide-Murat 

Départ de Lacapelle 5 30 
— Le Bourg 5 40 

Arrivée à Assier 6 » 
Départ d'Assier 7 » 

— Livernon 8 10 
— Grèzes 8 25 
— Espédaillac 8 40 

Quissac 8 55 
— Cornouiller 9 05 
— Fontanes 9 15 

Goudou 9 30 
Arrivée à Labastide . 9 40 
Ligne de Lâbastide-Murat 

à Lacapelle-Marival 
Départ de Labastide 16 15 

— Goudou 16 20 
— Fontanes 16 40 
— Cornouiller 16 55 
— Quissac 17 05 
— Espédaillac 17 15 
— Grèzes 17 25 
— Livernon 17 35 

Arrivée à Assier 17 45 
Départ d'Assier 19 20 

— Le Bourg 19 40 
Arrivée à Lacapelle ........ 19 50 

Ligne de Figeac à Caussade 
Départ de Figeac 16 30 

— Faycelles 16 50 
—- Béduer 17 10 
— Gréalou 17 30 
— Cajarc 3S 10 

Gaillac 18 25 
— Saint-Jean-de-Laur 18 40 
— Promilhanes .... 19 » 
— Limogne 19 10 
— Varaire 19 25 
— Bach 19 40 
— Vaylats 19 50 
— Belmont (près Lal.) 20 10 
— Puylaroque 20 20 

Arrivée à Caussade 20 45 
Ligne de Caussade à Figeac 

Départ de Caussade 7 15 
— Puylaroque 7 40 
— Belmont (près Lal.) 7 50 
— Vaylats , 8 10 
— Bach 8 20 
— Varaire 8 35 
— Limogne 8 50 
— Promilhanes .... 9 » 
— Saint-Jean-de-Laur 9 20 
— Gaillac 9 35 
— Cajarc 9 50 

Gréalou 10 25 
— Béduer 10 50 
— Faycelles ... 11 10 

Arrivée à Figeac 11 30 

Ligne de Figeac à Latronquière 
Départ de Figeac 7 45 

— Planioles 8 00 
— Plan de Planioles 8 05 
— Doullan 8 20 
— Cardaillac (cor.) . 8 40 
— Prentegarde 8 55 
— Lascombelles .... 9 10 
— Ste-Golombe 9 15 

Rsuqueyroux (cor.) 9 25 
—- Lavitarelle 9 35 
— Richour 9 45 
— St-Méd.-Nicourley. 9 55 
— Laveyssière-Gorses 10 20 
— Lacayolle 10 25 

Arrivée à Latronquière (cor.) 10 45 
Ligne de Latronquière à Figeac 

Départ de Latronquière .... 18 00 
Lacayolle 18 15 

— Laveyssière-Gorses 18 35 
— St-Médard 18 55 
— Richour 19 05 
— Lavitarelle (cor.) . 19 15 
— Rauqueyrour (cor.) 19 25 
— Ste-Colombe ..... 19 35 
— Prentegarde 19 50 
— Cardaillac 20 10 
— Doullan 20 20 
—. Plan de Planioles 20 25 
— Planioles 20 30 

Arrivée de Figeac (cor.) .... 20 45 
Ligne de Conduché-Vallée du Célé 

Départ de Figeac 17 » 
— Ceint-d'Eau 17 10 
— DraUzou 17 15 
— Camboulit 17 20 
— Boussac 17 30 
— Corn 17 40 
— Ste-Eulalie 17 50 
— Espagnac 18 » 
— Brengues 18 10 
— St-Sulpice 18 30 
— Mareilhac 18 40 
— Monteil 18 50 
— Sauliac 19 05 
— Cabrerets 19 30 

Arrivée à Conduché 19 45 

Ligne Vallée du Célé-Conduché 
Départ de Conduché 8 50 

— Cabrerets 9 00 
— Sauliac 9 20 
— Monteil 9 30 
— Mareilhac 9 40 
— St-Sulpice 9 50 
— Brengues 10 10 
— Espagnac 10 20 
— Ste-Eulalie 10 30 
— Corn 10 40 
— Boussâc 10 50 
— Camboulit ....... 11 » 

Départ de Drauzou 11 05 
— Ceint d'Eau 11 m 

Arrivée à Figeac 11 20 
Ligne Cahors-Gourdon, pur Cazals 

Départ de Cahors 16 00 
— Mercuès 16 30 
— Espère 16 40 
— Crayssac 17 » 

Rostassac 17 20 
— Pontcirq 17 30 
— Canourgnes 17 40 

Goujounac 17 55 
— Frayssinet ...... 18 05 
— Montcléra 18 30 
— Cazals 18 50 
— Salviac 19 05 
— Pont Carrai 19 20 

Arrivée à Gourdon 20 15 

Ligne Gourdon-Cahors par Cazals 
Départ de Gourdon 6 30 

— Pont Carrai 7 05 
— Salviac 7 25 
— Montcléra 8 » 
— Frayssinet 8 25 
— Goujounac 8.40 
— Pontcirq 9 20 

Rostassac ... 9 30 
— Crayssac 9 55 
— Espère 10 10 
— Mercuès 10 20 

Arrivée à Cahors ,. 10 45 

Ligne de Gourdon-Labastide-Murat 
départ de Gourdon (Poste) (1) 6 00 

— Curebourset ....... 0 25 
— Concorès 6 45 

Saint-Germain ... 7 00 
Saint-Chamarand . 7 10 

— Fraissjnet 7 25 
— Pont de Vaillac .. 7 40 
— Montfaucon 7 55 

Arrivée à Labastide-Murat , 0 ^ 
(1) En cas de retard de l'express venant d« 

Paris l'autobus ne part qu'à B h. 15, mais « 
n'attend pas au delà de cette limite. 

Ligne de Labastide-Murat-Gourdon 
Départ de Labastide-Murat . 18 

— Montfaucon 194? 
— Pont de Vaillac .. 10 }' 

Pont de Rhodes .. 19 ® 
— Saint-Chamarand 19 ^ 
— Saint-Germain ... 20 1J 
— Concorès 20 ^ 
— Curebourset 20 « 

Arrivée à Gourdon 21 ^ 

Ligne de Gourdon à Souillac 
par Payrac 

Départ de Souillac (gare) ... M! 
Départ de Souillac (ville) ... 11, 
Passage à Lanzac jj ?n — Embr. Nadaillac . 7 

— Le Treii JJ 
— Carrière ' «p 

Arrivée à Payrac „ 
Départ de Payrac ' ^ 
Passage Embr. Rte Payrae .. ' ^ 

— La Séguinie 7 
— Embr. Rte Laval • ' 
—- Embr. Reilhaguet ? ^ 

Embr. Gramat ... * «5 
St-Projet ......... t'a 

— Le Vigan °. 40 
Arrivée à Gourdon 

Ligne de Souillac à Gourdon 
par Payrac ô 

Départ de Gourdon (gare) .. jjj $ 
Passage au Vigan L 35 

St-Projet %5 
— Embr. Rte Gramat j" 5Û 
— Embr. Reilhaguet . j°

 5& 
— Embr. Laval \n » 
— Embr. La Séguinie 11

 05 
— Embr. Rte Payrac l' $ 

Arrivée à Payrac ^ 
Départ de Payrac ,7 25 
Passage à Carrière ••' ^30 

— Le Treil {7 |( 
— Rte Nadaillac 65 
— Lanzac .,.,, jg 05 

Arrivée à Souillac (ville) ^ \b 
Arrivée à Souillac (gare) ... 


